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Younes Al Amouri, procureur exécutif du Congrès national populaire d'Al Qods relevant de l’OLP

Le Maroc, grand défenseur du droit des 
Palestiniens à établir un Etat indépendant

Le Maroc a été depuis toujours un fervent
défenseur du droit légitime des Palestiniens
à établir un Etat indépendant, a indiqué le

procureur exécutif  du Congrès national populaire
d'Al Qods relevant de l'Organisation de libération
de la Palestine (OLP), Younes Al Amouri.

Dans une déclaration à la MAP, il a souligné
que depuis le début, le Maroc, Roi, gouvernement
et peuple, a été un soutien et un défenseur du droit
du peuple palestinien à établir son Etat indépen-
dant avec Al Qods-Est comme capitale.

"La position constante du Maroc appelant tou-

jours à soutenir la cause palestinienne et Al Qods
n'est ni nouvelle ni surprenante. Elle a toujours
été exprimée lors de tous les événements et au fil
des années", a-t-il soutenu.

Il a, à cet égard, salué les positions du
Royaume du Maroc lors de toutes les étapes de la
lutte palestinienne contre l'occupation israélienne.

Younes Al Amouri a exprimé également sa
gratitude et sa reconnaissance pour l'initiative de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI d'envoyer une
aide humanitaire d'urgence au peuple palestinien.
Cette démarche incarne l'authenticité de la posi-
tion marocaine ferme et constante dans la défense
de la première cause arabe et islamique avec en
tête Al Qods Acharif, a-t-il dit.

Le procureur exécutif  du Congrès national
populaire d'Al Qods relève que "cette initiative
grandiose de Sa Majesté le Roi s'inscrit dans son
contexte naturel, transmettant de la sorte des mes-
sages d'affection au peuple palestinien et de sou-
tien à la cause palestinienne et à la ville d'Al
Qods". "Elle reflète ainsi la position noble du
Maroc à un moment où nous en avons le plus be-
soin», a-t-il souligné.

Le premier lot de l’aide huma-
nitaire d’urgence, envoyée par
le Maroc sur Hautes instruc-

tions de Sa Majesté le Roi Moham-
med VI, Président du Comité
Al-Qods, à la population palesti-
nienne en Cisjordanie et dans la
bande de Gaza, est arrivé dimanche
à bord d'un avion des Forces Ar-
mées Royales à l’aéroport d'Amman.

La réception de l'aide humani-
taire, constituée de produits alimen-
taires de première nécessité, de
médicaments de soins d’urgence et
de couvertures, s'est déroulée en
présence de l'ambassadeur du Maroc
en Jordanie, Khalid Naciri, du repré-
sentant de Jordan Hashemite Cha-

rity Organization (JHCO), ainsi que
du représentant de l'ambassade de
Palestine en Jordanie.

Le pont aérien s’est poursuivi
avec un deuxième avion qui a atterri
plus tard dans la journée dans la ca-
pitale jordanienne, alors que deux
autres devaient décoller de Kénitra
en direction du Caire, avant que
l’aide ne soit  transportée vers la
Bande de Gaza. 

Constituée de 40 tonnes, l’aide
humanitaire marocaine est compo-
sée de produits alimentaires de pre-
mière nécessité (30 tonnes), de
médicaments de soins d’urgence et
de couvertures (10 tonnes). 

Cette décision Royale s’inscrit
dans le cadre du soutien continu du
Royaume à la cause palestinienne

juste et de sa solidarité permanente
avec le peuple palestinien frère.

Importante aide humanitaire d’urgence aux
Palestiniens sur Hautes instructions Royales

L'ambassadeur de Palestine exprime ses remerciements
et sa gratitude à S.M Mohammed VI
L'ambassadeur de Palestine au

Maroc, Jamal Choubki, a ex-
primé ses remerciements et

sa gratitude à S.M le Roi Mohammed
VI pour son soutien constant à la
cause palestinienne.

"Je tiens à exprimer mes remer-
ciements au Maroc, Roi, gouverne-
ment et peuple, pour son soutien au
peuple palestinien et sa condamna-
tion ferme de l'agression israélienne,
a dit samedi le diplomate palestinien
dans une déclaration à M24, la

chaîne d'information en continu de
l'Agence Maghreb Arabe Presse
(MAP).

Il a relevé que les instructions de
S.M le Roi pour l'envoi d’une aide
humanitaire d’urgence au profit de la
population palestinienne en Cisjor-
danie et dans la bande de Gaza
conforte la résistance du peuple pa-
lestinien aux attaques israéliennes.

Le diplomate a affirmé que la
ville sainte d'Al Qods a besoin du
soutien de tous, à l'instar du Maroc

qui s'emploie à travers l'Agence Bayt
Mal Al Qods pour soutenir "nos fa-
milles dans la ville sainte dans les do-
maines de la santé, de l'éducation et
social".

Et d'ajouter que le peuple pales-
tinien, uni face à cette agression,
compte sur sa profondeur arabe et
islamique et sur la communauté in-
ternationale, soulignant que cette
agression ne s'arrêtera pas sans des
sanctions dissuasives contre Israël.

L'ambassadeur palestinien a expli-

qué que les Israéliens ont pris d'assaut
la mosquée Al-Aqsa pendant le mois
béni de Ramadan, "sans aucun respect
du caractère sacré du lieu", rappelant
également l'expulsion de plusieurs fa-
milles palestiniennes du quartier
Cheikh Jarrah, à Al-Qods occupée.

L'occupant israélien doit com-
prendre qu'aucune force ne peut em-
pêcher le peuple palestinien de
concrétiser son droit à un Etat indé-
pendant, avec la ville d'Al-Qods
comme capitale, a-t-il conclu.
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Entre le Maroc et la Palestine,
une solidarité à toute épreuve
L'envoi d'une aide huma-

nitaire d'urgence aux
Palestiniens, sur Hautes

instructions de S.M le Roi Mo-
hammed VI, Président du Co-
mité Al-Qods, est un geste qui
dénote l'engagement Royal
concret et immuable en faveur
de la cause palestinienne.

Acte à forte charge symbo-
lique, l'initiative Royale intervient
alors que les agressions israé-
liennes prennent de l'ampleur
dans les territoires palestiniens,
en particulier à Al-Qods Al-Cha-
rif, dans la bande de Gaza et en
Cisjordanie occupée.

Elle a été lancée dans le
cadre d'une longue tradition de
solidarité et une ligne de
conduite consacrée au plus haut
niveau de l’Etat, quelques jours
après la réunion des ministres
arabes des Affaires étrangères
qui ont salué le rôle du Comité
Al-Qods, présidé par S.M le Roi,
dans la protection de la ville
sainte et en soutien à la résis-
tance du peuple palestinien, met-
tant en avant l'importance des
efforts déployés par l'Agence
Bayt Mal Al-Qods Acharif  à cet
effet.

Ce geste de cœur traduit la
fibre humaniste et les pratiques
humanitaires ancrées dans l’his-
toire du Royaume, dont la cul-
ture de partage et de générosité
fait partie intégrante. 

Très attentifs aux souf-
frances et drames des Palesti-
niens, les Marocains, sur Hautes
instructions de S.M le Roi, Amir

Al-Mouminine, répondent
chaque fois à l’appel de foi et de
devoir en faveur du soutien de
leurs frères dans la bande de
Gaza, en Cisjordanie et à Al-
Qods occupée.  

Fidèle au legs de ses illustres
prédécesseurs, le Souverain se
porte ainsi garant de la pérenni-
sation de la tradition louable
d’être constamment du côté des
Palestiniens, victimes d’injustices

Expédiée via des avions des
Forces Armées Royales, l'aide hu-
manitaire marocaine vient rappe-
ler également, si besoin est, le rôle
pionnier et de premier plan que
joue le Royaume dans la préser-
vation de l'identité d'Al-Qods
Acharif  et dans la recherche
d'une solution pacifique au
conflit. Le Maroc avait dénoncé,
dans les termes les plus fermes,
les violences perpétrées dans les
territoires palestiniens occupés, et
dont la poursuite ne mène qu’à
creuser le fossé, renforcer les ran-
cœurs et à éloigner les chances de
paix dans la région.

Plaçant la cause palesti-
nienne au sommet de ses préoc-
cupations, le Royaume reste
fidèle à son attachement à la réa-
lisation de la solution des deux
Etats, vivant côte-à-côte dans la
paix et la sécurité, passant par la
création d’un Etat palestinien
dans les frontières du 4 juin
1967, avec Jérusalem Est pour
capitale.

Les ministres arabes des Af-
faires étrangères ont décidé de
mettre sur pied un comité minis-

tériel arabe, composé du Maroc,
de la Palestine, de la Jordanie, de
l’Egypte, de l'Arabie Saoudite et
du Qatar, chargé de s'activer à
l'international pour inciter les
membres permanents du
Conseil de sécurité et d'autres
pays influents à prendre des ac-
tions concrètes pour stopper les
politiques et mesures israé-
liennes illégales dans la ville d'Al-
Qods occupée.

Le Royaume avait réitéré son
rejet catégorique de toutes les
violations et mesures unilatérales
affectant le statut juridique d'Al-
Qods Acharif  et les droits légi-
times du peuple palestinien frère
à réaliser ses aspirations à la li-
berté et à l'indépendance.

S.M le Roi Mohammed VI,
en sa qualité de Président du Co-
mité Al-Qods, continuera de dé-
fendre le statut spécial
d’Al-Qods et le respect de la li-
berté de pratiquer les rites reli-
gieux pour les adeptes des trois
religions monothéistes, a affirmé
le ministre des Affaires étran-
gères, de la Coopération afri-
caine et des MRE, Nasser
Bourita, dans son intervention
devant la réunion d'urgence des
chefs de la diplomatie arabes.

"Le Souverain ne ménagera
aucun effort pour protéger le ca-
ractère islamique de la ville
sainte, préserver le caractère
sacré de la mosquée Al-Aqsa et
défendre l'identité historique de
cette ville en tant que terre de
coexistence entre les religions
monothéistes", a-t-il ajouté.

Grâce Royale au profit de 810 personnes
12 détenus pour extrémisme et terrorisme et 17 prisonniers condamnés
dans le cadre des évènements de la région d’Al Hoceima graciés

Al'occasion de l'Aïd Al Fitr, Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI a ac-
cordé sa grâce à 810 personnes,

dont certaines sont en détention et d'autres
en liberté, condamnées par différents tribu-
naux du Royaume, indique un communiqué
du ministère de la Justice.

Voici le texte du communiqué :
"A l'occasion de l'Aïd Al Fitr de cette

année 1442 H. - 2021 G, Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu perpétue sa
gloire, a bien voulu accorder sa grâce à un
ensemble de personnes condamnées par
différents tribunaux du Royaume. Ces per-
sonnes sont au nombre de 810 et se présen-
tent comme suit :

Les bénéficiaires de la grâce Royale qui
sont en détention sont au nombre de 606
détenus se répartissant comme suit :

– Grâce sur le reliquat de la peine d'em-
prisonnement au profit de 28 détenus.

- Remise de la peine d'emprisonnement
ou de réclusion au profit de 576 détenus.

- Commutation de la peine perpétuelle

en peine à temps au profit de deux détenus.
Les bénéficiaires de la Grâce Royale qui

sont en liberté sont au nombre de 204 per-
sonnes se répartissant comme suit :

– Grâce sur la peine d’emprisonnement
ou son reliquat au profit de 62 personnes.

– Grâce sur la peine d’emprisonnement
avec maintien de l’amende au profit de 10
personnes.

– Grâce sur les peines d'emprisonne-
ment et d’amende au profit d’une personne.

– Grâce sur la peine d’amende au profit
de 131 personnes.

Parmi les bénéficiaires de la grâce Royale
accordée par Sa Majesté le Roi Mohammed
VI à cette heureuse occasion, il y a 12 déte-
nus qui ont été condamnés dans des affaires
d’extrémisme et de terrorisme ayant parti-
cipé à la 7ème édition du Programme "Ré-
conciliation" (Moussalaha). Cette
bienveillance Royale intervient en réponse
aux demandes de grâce que ces détenus
soumettent à Sa Majesté, que Dieu l’assiste
et le glorifie, après avoir officiellement an-

noncé leur rejet de toute forme d’extré-
misme et de terrorisme, ainsi que leur ferme
attachement aux constantes et aux sacralités
de la Nation et aux institutions nationales.

Les bénéficiaires de cette Haute initiative
Royale sont répartis comme suit:

- Grâce sur le reliquat de la peine d’em-
prisonnement au profit de neuf  détenus.

- Remise de la peine d’emprisonnement
au profit de trois détenus.

Et en considération des circonstances
familiales et humaines des personnes
condamnées dans le cadre des évènements
de la région d’Al Hoceima, et en concréti-
sation de la volonté Royale dans toutes les
occasions, Sa Majesté le Roi a octroyé sa
grâce Royale à 17 détenus sur le reliquat de
la peine d’emprisonnement.

Puisse Dieu garder Sa Majesté le Roi,
source de clémence et de miséricorde, per-
pétuer sa gloire et préserver Son Altesse
Royale le Prince Héritier Moulay Al Hassan,
ainsi que tous les membres de la famille
Royale".

Amir Al-Mouminine 
accomplit la prière 

de l'Aïd Al-Fitr
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, Amir

Al-Mouminine, accompagné de S.A.R le
Prince Héritier Moulay El Hassan et de SAR
le Prince Moulay Rachid, a accompli, jeudi
1er Choual 1442 de l’Hégire, correspondant
au 13 mai 2021, la prière de l’Aïd Al-Fitr.

A l’instar des membres de son peuple fi-
dèle, S.M le Roi a bien voulu accomplir cette
prière sans prêche et ce, dans le cadre du
respect des mesures préventives prises par
le Royaume pour faire face à la pandémie du
coronavirus.

S.M le Roi félicite 
les chefs d’Etat des pays

islamiques
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, Amir Al

Mouminine, a adressé des messages de félici-
tations aux chefs d’Etat des pays islamiques, à
l’occasion de l’avènement de l’Aïd Al-Fitr.
Dans ces messages, le Souverain exprime ses
chaleureuses félicitations et ses meilleurs vœux
aux chefs d’Etat des pays islamiques.

Sit-in de solidarité
avec le peuple 
palestinien

Un sit-in de solidarité avec
le peuple palestinien a été
observé, samedi à Rabat,

suite aux agressions israéliennes
contre les territoires palestiniens,
en particulier à Al-Qods Al-Cha-
rif, dans la bande de Gaza et en
Cisjordanie occupée.

Les participants à ce sit-in,
organisé à l'initiative d'acteurs
politiques, associatifs et des
droits de l'Homme, ont scandé, à
cette occasion, des slogans appe-
lant à l'arrêt immédiat des exac-
tions israéliennes contre la ville
sainte, et des agressions conti-
nues dans la bande de Gaza et en

Cisjordanie occupée.
Ils ont aussi exhorté la com-

munauté internationale à exercer
des pressions sur Israël en vue de
respecter les résolutions de la
communauté internationale et de
mettre fin à ses exactions contre le
peuple palestinien.

Les participants à ce sit-in ont,
en outre, réaffirmé la solidarité
constante et immuable du peuple
marocain avec le peuple palesti-
nien et son soutien permanent
pour la défense des droits légi-
times, des Palestiniens dont l'éta-
blissement d'un Etat palestinien
avec Al-Qods pour capitale.
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S.M le Roi adresse un Ordre du
jour aux Forces Armées Royales
Nous continuerons, avec la même détermination et la même volonté, de renforcer vos capacités
et vos qualifications humaines et d’en élargir les horizons, indique le Souverain

Al'occasion du 65ème anni-
versaire de la création des
Forces Armées Royales

(FAR), Sa Majesté le Roi Moham-
med VI, chef  suprême et chef
d'état-major général des FAR, a
adressé vendredi un Ordre du
jour aux officiers, sous-officiers et
militaires de rang. 

En voici la traduction : 
"Louange à Dieu, que la prière

et la bénédiction soient sur le Pro-
phète, sa famille et ses compa-
gnons,

Officiers, sous-officiers et mi-
litaires du rang.

A l'occasion du soixante-cin-
quième anniversaire de la création
des Forces Armées Royales, qui
coïncide cette année avec la fête
sacrée de Aïd Al-Fitr, nous nous
réjouissons de vous adresser, vous
membres des différentes compo-
santes de nos Forces Armées
Royales, terre, air, marine et gen-
darmerie Royale, nos plus chaleu-
reuses félicitations et notre
bienveillance paternelle, notre es-
time et notre satisfaction pour
toutes vos actions au cours de
cette année remplie de sacrifices,
de générosité et de fidélité à nos
éternelles valeurs nationales.

La symbolique de cet événe-
ment national associé à la
construction du Maroc moderne
est source de davantage de fierté
de notre valeureuse armée et son
histoire faite de gloire et d’hé-
roïsme, et de sentiments de révé-
rence envers ceux qui ont jeté les

jalons de ce grandiose édifice,
notre grand-père Feu Sa Majesté
le Roi Mohammed V et notre Vé-
néré père, Feu Sa Majesté le Roi
Hassan II, que Dieu perpétue leur
Mémoire et les ait en sa sainte mi-
séricorde, faisant de cette an-
cienne institution une école
authentique pour l’éducation sin-
cère et fidèle aux valeurs de ci-
toyenneté .

Nous avons tenu, conformé-
ment à nos traditions séculaires,
de faire de cette précieuse occa-
sion, une étape annuelle pour éva-
luer, tirer les leçons et définir les
objectifs et les priorités, afin d’éla-
borer et de mettre en œuvre les
plans et programmes futurs, en se
focalisant sur le développement
continu des capacités des Forces
Armées Royales et en leur oc-
troyant les moyens et les équipe-
ments dont elles ont besoin, tout
en veillant à la formation et à la
mobilisation de leurs membres
pour leur permettre de se mettre
au diapason de toutes les évolu-
tions et de relever les défis.

Officiers, sous-officiers et mi-
litaires du rang.

La force née de la détermina-
tion, de la résistance et de l’abné-
gation dont vous faites preuve
dans la surveillance et la sécurisa-
tion de nos frontières terrestres,
aériennes et maritimes, en parti-
culier dans nos provinces du Sud
et nos régions de l’Est, ainsi que
les sacrifices consentis pour hisser
très haut le drapeau de la Nation

partout dans le Royaume, restera
une fierté pour tous les Maro-
cains. 

Nous vous invitons à plus
d’accomplissements et à plus
d’abnégation afin d’exhausser la
volonté de réussite et de victoire
qui vous anime.

A cet égard, en Notre qualité
de chef  suprême et chef  d’état-
major général des Forces Armées
Royales, nous saluons en particu-
lier la réactivité de nos Forces Ar-
mées en concordance avec nos
Hautes instructions pour sécuri-
ser le passage frontalier d’El
Guergarate, conformément au
plan bien précis, pour mettre en
échec les manœuvres des merce-
naires.  

Vous êtes parvenus, grâce à
votre professionnalisme élevé
dans les domaines de la planifica-
tion, du commandement et de
l’exécution opérationnelle, à faire
échouer les manœuvres ignobles
des ennemis de notre intégrité ter-
ritoriale. Vous avez montré au
monde entier le bien-fondé et la
légitimité de cette opération qua-
litative qui a permis d’assurer la
circulation en toute sécurité des
flux de marchandises et des per-
sonnes entre le Maroc et sa pro-
fondeur africaine.

Tout en louant la persévérance
des membres de nos Forces Ar-
mées Royales, aussi bien dans la
défense des constantes du Maroc
et de son intégrité territoriale, que
dans la participation de nos

contingents aux opérations de
maintien de la paix, nous ne pou-
vons, en cette conjoncture sensi-
ble, marquée par la persistance de
la pandémie de Covid-19 à l’inter-
national, que rendre hommage
aux personnels médicaux et aux
cadres des services sociaux des
Forces Armées Royales qui sont
aux avant-postes aux côtés de
leurs homologues des établisse-
ments hospitaliers nationaux, des
membres de la Protection civile et
des Forces publiques, qui se sont
mobilisés, en exécution de nos
Hautes instructions, pour assurer
les prestations médicales ainsi que
lors de l’opération nationale de
vaccination.

Aussi, et en dépit des circons-
tances urgentes et difficiles de la
pandémie et des restrictions et des
contraintes qu’elle a imposées,
vous avez pu, comme attendu de
vous, poursuivre vos multiples
missions avec le même enthou-
siasme et le même esprit de per-
sévérance, tout en mettant en
œuvre les plans à dimension sécu-
ritaire, axés sur une lutte plus ef-
ficace et efficiente contre la
criminalité transfrontalière, sans
oublier votre vigilance perma-
nente pour faire face aux change-
ments climatiques à travers le
positionnement proactif  des
équipes médicales et logistiques
multidisciplinaires pour intervenir
rapidement en cas d’urgence afin
de porter secours et assurer le
désenclavement, et fournir l’assis-
tance humanitaire et médicale né-
cessaire.

Officiers, sous-officiers et mi-
litaires du rang.

Les mutations rapides que
connaissent aujourd’hui les
sciences et les technologies de sé-
curité et de défense, doivent inci-
ter nos jeunes compétences
militaires à les accompagner, et les
mettre à profit dans des pro-
grammes nationaux de recherche
exclusifs permettant de concevoir
des solutions innovantes dans les
domaines de la transformation
numérique et des technologies de
l’information et de la communi-
cation, de commandement et de
contrôle, et ce afin d’augmenter le
degrés de préparation de notre
armée et de soutenir ses capacités
de combat sur le terrain.

A cet effet, notre Haute solli-
citude restera liée au soutien de
vos efforts et à la mise à votre dis-
position des équipements néces-
saires et appropriés pour vous

permettre d'accomplir vos mis-
sions dans les meilleures condi-
tions, dans le cadre des objectifs
que nous avons tracés sur le
moyen et le long termes, pour que
nos Forces armées demeurent
l’œil vigilant de la sécurité de la
nation et le bouclier qui protège
son intégrité territoriale, ses va-
leurs sacrées et ses acquis.

Nous continuerons, avec la
même détermination et la même
volonté, de renforcer vos capaci-
tés et vos qualifications humaines
et d’en élargir les horizons aux ni-
veaux interne et international, et
ce, à travers les mécanismes de
coopération militaire bilatérale et
multilatérale entre

Nos Forces Armées Royales
et les différentes armées amies, en
vue d’échanger les expériences au
service des valeurs de solidarité et
de paix internationales, pour
concrétiser votre honorable capi-
tal en tant que partenaire efficace
et crédible dans le maintien de la
paix dans le monde, reconnu no-
tamment par les Nations unies.

Officiers, sous-officiers et mi-
litaires du rang,

En ce glorieux anniversaire,
nous élevons nos sincères
louanges à Dieu pour nous avoir
inspiré la foi et la confiance afin
de persévérer dans la voie tracée
par le Libérateur de la nation et le
fondateur des Forces Armées
Royales, notre vénéré grand-père
Feu Sa Majesté le Roi Mohammed
V et sur celle de notre vénéré
père, bâtisseur du Maroc mo-
derne, Feu Sa Majesté le Roi Has-
san II, que Dieu les ait en sa sainte
miséricorde, implorant le Tout-
Puissant de les combler de sa
grande miséricorde et de les ac-
cueillir en son vaste paradis parmi
les prophètes, les saints, les mar-
tyrs et les vertueux.

Nous prions également Dieu
de répandre sa miséricorde sur
nos martyrs bénis qui ont sacrifié
leurs âmes pour la défense de la
patrie, de son unité et de sa di-
gnité, fidèles en cela au Pacte sacré
de la préservation de l’unité, de la
sécurité et de l’intégrité de la na-
tion.

Perpétuez, que Dieu vous
protège, le legs des aïeuls et des
parents qui ont écrit avec fierté et
orgueil les pages mémorables de
courage, de sacrifice et de fidélité,
dans la vénération de leur nation,
derrière votre chef  suprême, fi-
dèles à jamais à notre devise éter-
nelle : Dieu, la Patrie, le Roi." 
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ABC : Que pensez-vous de la dé-
cision du gouvernement espagnol
d’accueillir le leader du Polisario,
Brahim Ghali ?

Driss Lachguar : Cette décision
confirme l’existence d’un accord entre
les gouvernements espagnol et algé-
rien pour transférer le chef du Polisa-
rio par avion privé et faciliter son
entrée sur le territoire espagnol avec
de faux documents, et ce, sans en in-
former le gouvernement marocain. Pis
encore, au début, le gouvernement es-
pagnol a nié ces faits, ce que je consi-
dère comme un scandale qui nuit aux
relations de bon voisinage, de
confiance et de partenariat liant histo-
riquement nos deux pays.

Etes-vous convaincu des «raisons
purement humanitaires» invoquées
par le gouvernement espagnol pour
accueillir Brahim Ghali sur son terri-
toire ?

Driss Lachguar : Ces raisons sont
fallacieuses étant donné la méthode
utilisée pour faire entrer le chef du Po-
lisario sous une fausse identité. Rai-
sons humanitaires ? Je m’adresse à
ceux qui ont motivé leur acte par ces
raisons et je leur dis : il aurait été plus
préférable de vous préoccuper des ré-
fugiés de  Tindouf qui souffrent de la
pauvreté et de l’absence de soins de
santé, surtout en ces circonstances de
crise sanitaire du Covid-19.

Récemment, le ministère des Af-
faires étrangères marocain a rendu
public un communiqué de presse
mettant en garde l’Espagne contre
d’éventuelles «conséquences»...
N’est-ce pas du chantage? 

Driss Lachguar : Pour moi, cette
mise en garde n’équivaut pas à la tra-
hison commise par les voisins espa-
gnols envers le peuple marocain. C’est
nous qui avons tenu à transformer la
Méditerranée d’un lac de sang et de
mort en un espace de sécurité, de paix
et de prospérité pour les deux rives de
la Méditerranée.

Qu’est ce que les autorités maro-
caines entendent-elles exactement
par «conséquences»? 

Driss Lachguar : Il ne fait aucun
doute que toute rupture des relations
entre les deux pays nuira aux deux
peuples, et c’est pourquoi nous, à
l’USFP, nous espérons ne pas en arri-
ver à pareille situation, surtout compte
tenu des efforts qui ont été consentis
au cours des dernières années pour
instaurer un climat de confiance entre
les institutions Royales et les gouver-
nements des deux pays, ainsi qu’entre
les deux peuples.

Est-ce la plus grande crise diplo-
matique entre l’Espagne et le Maroc?
Ou est-ce que j’exagère en posant
cette question ?

Lachguar : L’on peut dire que nous
vivons l’une des crises les plus graves
dans les relations entre le Maroc et
l’Espagne. Et pourtant, je reste opti-
miste quant à l’issue de cette situation
qui ne peut que nous pousser à traiter
sérieusement et radicalement nos rela-
tions, et c’est pourquoi nous ne de-
vrions pas l’ignorer ou la sous-estimer.

Pourquoi le gouvernement socia-
liste dirigé par Pedro Sanchez n’en-
tretient pas des relations
harmonieuses avec le gouvernement

marocain ? 
Nous, à l’USFP, nous avons tra-

vaillé pour clarifier notre position à
nos homologues du Parti socialiste ou-
vrier espagnol (PSOE) afin de surmon-
ter les difficultés que nous avions
rencontrées dans le passé et ce à tra-
vers des pourparlers bilatéraux ou
dans les cadres qui nous rassemblent
au niveau international et régional.
Ces difficultés se sont dissipées et le
discours du PSOE a même été articulé
autour d’une solution politique au Sa-
hara sous la direction des Nations
Unies. Cette déclinaison a été incluse
dans le dernier programme électoral
de ce parti, et c’est pourquoi nous
avons été très surpris par ce qui est ad-
venu et nous le considérons comme
un désastre.

L’Espagne est toujours, selon
l’ONU, la puissance administrante  du
Sahara, votre gouvernement ne devrait-
il pas comprendre ce rôle dans le cas hu-
manitaire de Brahim Ghali ?

Les considérations humanitaires
invoquées se sont avérées être pure-
ment insidieuses. Et d’ailleurs, parler
aujourd’hui d’une responsabilité his-
torique ou administrative ne participe
plus que de la nostalgie d’un passé co-
lonial ignominieux.

L’Espagne avait colonisé une partie
du Nord du Maroc, Sidi Ifni, Tarfaya
et le Sahara. Après la récupération de
ces provinces, l’une après l’autre, l’Es-
pagne n’a pas revendiqué sa responsa-
bilité historique envers les populations
de ces provinces. Pourquoi, donc, in-
siste-t-elle encore à réclamer sa tutelle
et sa responsabilité concernant la po-

pulation des provinces sahariennes en
particulier, tout en sachant que le
monde entier, et notamment le secré-
taire général de l’ONU, atteste de la
paix, de la sécurité et du développe-
ment qui règnent dans ces provinces.
J’aimerais bien ajouter que toute allu-
sion à la responsabilité ou la tutelle de
l’Espagne sur les provinces saha-
riennes est un geste hostile envers le
peuple marocain sur une question cen-
trale qui évolue au niveau internatio-
nal comme atteste la reconnaissance
de la marocanité du Sahara par les
Etats-Unis.

Comment voyez-vous l’avenir du
Sahara? 

Le Maroc est victime de cet acte hos-
tile et le peuple marocain attend une posi-
tion claire de la part du gouvernement
espagnol qui doit redonner de l’impor-
tance à l’association stratégique entre nos
deux pays et, partant, rétablir la confiance
entre nous.

De plus, il s’agit d’une colonie espa-
gnole dont la libération a été retardée
jusqu’en 1975. Aujourd’hui, je peux vous
dire que les habitants de cette ancienne co-
lonie espagnole choisissent leurs représen-
tants locaux, régionaux et parlementaires
et participent aux politiques publiques. Par
conséquent, les représentants légitimes du
peuple sahraoui sont ceux de Laâyoune,
Dakhla et d’autres villes du Sahara, et non
pas la minorité vivant sur le sol algérien.
En outre, votre hôte n’a aucune légitimité
pour les représenter en raison des voix qui
s’opposent à lui et dénoncent ses actes cri-
minels à l’intérieur même des camps de
Tindouf.

Entretien traduit par M.T

Driss Lachguar dans un entretien accordé au quotidien ABC

Les relations 
maroco-espagnoles

traversent la plus grande
crise de leur histoire 

Ainsi que nous l’avions annoncé dans notre dernière édition, le Premier
secrétaire de l’USFP, Driss Lachguar, a accordé un entretien au quotidien
espagnol ABC, dans lequel il a évoqué les derniers développements des 
relations entre Rabat et Madrid marqués notamment par 
l’hospitalisation du chef des séparatistes, Brahim Ghali, 
sur le territoire espagnol sous une fausse identité. 
Le dirigeant ittihadi a estimé que les deux pays traversent l’une des crises
les plus difficiles de leurs relations, mais il demeure néanmoins optimiste
quant à leur avenir, car «la crise ne peut que 
pousser les deux pays à aborder sérieusement et radicalement leurs 
relations, et, partant, nous ne devrions pas l’ignorer ou la sous-estimer », 
a-t-il mis en exergue.
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Installation des jurys du Prix national des études
et recherches sur l’action parlementaire….
Le président de la Chambre des

représentants, Habib El Malki, a
présidé, à Rabat, la cérémonie

d’installation des membres du jury du
Prix national des études et recherches
sur l’action parlementaire.

Intervenant à cette occasion, Habib
El Malki a relevé que le lancement de ce
prix s’inscrit dans le cadre de la mise en
œuvre des dispositions du règlement in-
térieur de la Chambre de représentants,
outre celles de la convention-cadre de
partenariat et de coopération scientifique
conclue d’une part entre la Chambre des
représentants et le ministère de l’Educa-
tion nationale, de la Formation profes-
sionnelle, de l’Enseignement supérieur et
de la Recherche scientifique, ainsi que le
ministère délégué chargé de l’Enseigne-
ment supérieur et de la Recherche scien-
tifique d’autre part.

Cette initiative traduit la volonté de
la Chambre des représentants d'insti-
tutionnaliser la coopération scienti-
fique et académique avec les
universités publiques en tant que cen-
tre de production et de développe-
ment de la science, de la pensée et des
connaissances, et reflète l’ouverture de

la Chambre sur son environnement
sociétal dans ses diverses expressions,
dont la première est l'environnement
scientifique et académique, eu égard au
rôle de la science et des connaissances
dans la réalisation du progrès et du dé-
veloppement, a ajouté Habib El Malki,
cité par un communiqué de la Cham-
bre des représentants. 

L’objectif  du lancement de ce prix
national des études et recherches sur
l’action parlementaire est de valoriser
les recherches scientifiques remarqua-
bles, qu'il s'agisse d'un livre publié ou
d'une thèse universitaire pour l’obten-
tion d’un doctorat, d'encourager les
chercheurs, en particulier les jeunes, à
fournir davantage d’efforts à suivre,
étudier et analyser tout ce qui a trait au
système constitutionnel et politique au
Maroc et au développement politique et
démocratique, a-t-il souligné.

"Ceci permettra de lier la recherche
scientifique à la réalité sociétale, ce qui
fera des recherches et des études scien-
tifiques spécialisées dans le domaine de
l’action parlementaire un référentiel
majeur auquel pourront recourir toutes
les composantes de la Chambre ainsi

que les acteurs et les parties intéres-
sées", a poursuivi le président de la
Chambre des représentants.

Par ailleurs, Habib El Malki a appelé
au développement de la recherche
scientifique dans le domaine de l’action
parlementaire en œuvrant à la diversifi-
cation de la coopération entre la Cham-
bre des représentants et les universités
publiques, notamment en créant des
cellules de réflexion et de conseil sur les
questions relatives au domaine législatif,
à la consolidation et au renforcement
de la recherche universitaire liée aux af-
faires parlementaires et à la démocratie
par la création de spécialités dans le
cycle du Master, et de laboratoires, de
centres et d'équipes de recherche spé-
cialisées en droit parlementaire.

De leur côté, les membres du jury
du Prix national des études et re-
cherches sur l’action parlementaire ont
salué l'initiative de création de ce prix.
"Ceci témoigne de l'ouverture de la
Chambre des représentants sur son en-
vironnement et renforce la place de
l'institution législative en tant qu’espace
de débat public et sociétal", a indiqué
M. Achergui, président du jury.

Les membres du jury ont également
affirmé que cette initiative encouragera
l'émergence d'une nouvelle génération
de chercheurs dans le domaine parle-
mentaire, et donnera un nouvel élan à
la recherche scientifique, insistant sur
l'importance d’accorder au "droit parle-
mentaire" l’importance qui lui sied au
niveau académique.

Présidé par M. Achergui, professeur
universitaire et ancien président du
Conseil constitutionnel, le jury de ce
prix est composé de Farid El Bacha,
professeur universitaire, doyen de la fa-
culté de droit Agdal à Rabat, Amina El
Messaoudi, professeur universitaire, an-
cienne membre de la commission
consultative de la régionalisation et de
la commission consultative de révision
de la Constitution, Abdelilah El Abdi,
professeur universitaire, ancien prési-
dent du département de droit public et
de sciences politiques à la faculté de
droit Agdal à Rabat, et vice-président
de l'Association marocaine du droit
constitutionnel et Rachid Medouar,
professeur universitaire, ancien membre
du Conseil constitutionnel et ex-parle-
mentaire.

….et du Prix national de la presse parlementaire
Le président de la Cham-

bre des représentants,
Habib El Malki, a présidé

la cérémonie d’installation des
membres du jury du prix natio-
nal de la presse parlementaire.

A cette occasion, Habib El
Malki a expliqué que le lance-
ment de la première édition du
prix national de la presse par-
lementaire intervient confor-
mément au règlement intérieur
de la Chambre de représen-
tants, afin d’encourager et de
rendre hommage aux compé-
tences médiatiques marocaines,
en reconnaissance de leurs ef-
forts individuels ou collectifs,
par leur contribution au déve-
loppement et à faire connaitre
l’action parlementaire, consoli-
der la participation politique et
renforcer l’Etat des institu-
tions.

La première Chambre a
tenu, pendant cette législature,
à consacrer l'ouverture de l'ins-
titution législative aux médias
dans le cadre d'un plan straté-
gique global, où "la communi-
cation est l'un des principaux
axes de travail de la Chambre",
a souligné Habib El Malki, cité
dans un communiqué de la
Chambre des représentants.

Il a relevé que l'institution
législative considère les

femmes et les hommes des mé-
dias comme des partenaires de
l’action parlementaire. "Nous
avons cherché à bâtir des ponts
de confiance et de coopération
avec eux, suivi une approche
continue et proactive de com-

munication, et avons régulière-
ment publié des communiqués
de presse suite aux réunions du
Bureau, des présidents des
groupes et groupement parle-
mentaires, aux séances plé-
nières et diverses activités

législatives, de contrôle, diplo-
matiques et de communication
de la Chambre des représen-
tants", a-t-il dit.

Le jury du prix se compose
de Younes Moujahid, président
du Conseil national de la

presse, Mustapha El Khalfi,
ancien ministre, Fatiha Laâyadi,
journaliste et ex-parlementaire,
et Abdellatif  Bensafi, Direc-
teur de l’Institut supérieur du
journalisme et de la communi-
cation.



“
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Les migrants irréguliers marocains
figurent au Top 4 des nationalités
de migrants et demandeurs d’asile

les plus représentées en Albanie. Ils arri-
vent également en première place en
Monténégro et en Bosnie-Herzégovine, a
révélé un rapport du Global Initiative
Against Transnational Organized Crime
(GI-TOC) publié le 10 mai courant. Il in-
dique, en rapportant des chiffres du
HCR, que l’année 2020 a enregistré
11.971 migrants et demandeurs d'asile  en
Albanie (Marocains, Syriens, Afghans,
Irakiens) et 16.211 en Bosnie-Herzégo-
vine (Marocains, Pakistanais, Afghans et
Bangladeshis). Au Monténégro, leur
nombre a atteint 2.898 cas (Marocains,
Afghans, Iraniens et Algériens). 

Ledit rapport précise, cependant,  que
les ressortissants d’Afrique du Nord et du
Moyen-Orient constituent la majorité des
demandeurs d'asile et des migrants qui se
déplacent à travers les Balkans occidentaux.
Cette majorité est souvent issue de Syrie,
d'Afghanistan, du Pakistan, d'Iran, d'Irak et
du Maroc. Des demandeurs d'asile et des
migrants ont également été signalés en pro-
venance d'Algérie, d’Ethiopie et d’Erythrée.

La plupart de ces personnes sont de
jeunes hommes âgés de 15 à 30 ans. Il y a
également des  femmes et des enfants no-
tamment parmi les demandeurs d'asile.

Les formes de trafic humain les plus or-
ganisées et les plus lucratives semblent se si-
tuer autour des frontières les plus difficiles

(Grèce et Macédoine du Nord; Macédoine
du Nord et Serbie; Serbie et Hongrie; et
Croatie et Bosnie-Herzégovine). Ces fron-
tières clés sont relativement bien protégées
et, par conséquent, les plus risquées à tra-
verser, ce qui les rend lucratives pour les
passeurs. Les trafiquants actifs dans ces
zones sont un mélange d'habitants locaux,
certains éléments de la police et des ressor-
tissants des pays d’où les demandeurs d'asile
et les migrants sont originaires (comme
l'Afghanistan, le Pakistan, le Maroc et la
Syrie). Ils correspondent à la description
d'un groupe du crime organisé, qui dispose
parfois de réseaux criminels transfrontaliers.
Certains passeurs sont  bien équipés et ont
des complices au sein de la police et des
gardes frontières. Ces derniers facilitent le
passage vers les pays voisins, le long des
routes, menant vers les pays de l'UE,
comme la Croatie ou la Hongrie. Ils font of-
fice de guides au profit de petits groupes
d'environ cinq migrants qui se déplacent à
pied à travers la forêt jusqu'en Croatie. Il y
a des traversées qui s’opèrent via des ba-
teaux et des radeaux à travers les frontières
bleues, comme depuis la Serbie et la Bos-
nie-Herzégovine à travers la Drina et la
Sava, ou de Sombor dans le nord de la Ser-
bie à travers le Danube jusqu’en Hongrie.

Pourtant, le coût de ces traversées peut
atteindre les 3.000 euros, voire plus selon les
services proposés. Par exemple, les migrants
paient environ 2500 € pour voyager de Su-
botica dans le nord de la Serbie jusqu’à une
colonie située près de la frontière hongroise

où ils sont hébergés dans des fermes et des
usines abandonnées avant de s’introduire
clandestinement en Hongrie. Pour traverser
depuis la Grèce vers l’Albanie, les migrants
paient 1000 à 2500 €. Ces prix comprennent
les services de transport des régions du sud
de Korca et Gjirokastra vers les ports adria-
tiques de Vlora et Durres ou le nord des
villes de Shkodra et Kukes. Même de courts
trajets peuvent être relativement chers.  Les
migrants paieraient environ 700 € par per-
sonne pour passer clandestinement de la
Grèce ou de la Bulgarie à pied à travers la
chaîne de montagnes de Belasica jusqu’à
Strumica, dans le sud de la Macédoine du
Nord. Les prix varient selon la saison, la
taille du groupe et si ses membres ont les
moyens de les acquitter.

Ce trafic humain est intrinsèquement
dangereux. La menace la plus présente est
celle de se faire prendre. Au niveau de cer-
taines frontières, comme celles entre la Bos-
nie-Herzégovine et la Croatie, la police et
les gardes-frontières sont réputés d’être vio-
lents vis-à-vis des migrants et n’hésitent pas
à les dépouiller  de leur argent et de leurs af-
faires. Le vol est également un risque sou-
vent présent. Selon certains témoignages,
«très souvent, les passeurs prennent tout
l'argent des réfugiés avant de prendre la
fuite sur des routes ou sur des sentiers de
montagne pour désorienter les migrants et
leur échapper ». Les migrants sont égale-
ment victimes d'extorsion, d'enlèvement et
de chantage. Pis, plusieurs d’entre eux pé-
rissent  dans des accidents de la route

comme ce fut le cas  en Macédoine du Nord
en 2020 où une voiture transportant 12 mi-
grants s'est écrasée contre un véhicule de
police provoquant la mort de deux mi-
grants. Ces derniers peuvent aussi perdre la
vie sur les voies ferrées, par contact avec des
câbles à haute tension, ou être heurtés par
les trains. En 2015, 14 migrants endormis
sur les voies ferrées  ont été écrasés par un
train voyageant de Thessalonique à Bel-
grade. Des informations font également état
de migrants morts noyés en tentant de tra-
verser des rivières. Les femmes, en particu-
lier celles qui voyagent seules, sont
vulnérables et sont victimes de viol. « Une
enquête sur un cas de migrant de ce trafic
humain près de Mostar en Bosnie-Herzégo-
vine, a montré que les passeurs ont utilisé
une migrante iranienne accompagnée d’un
enfant mineur comme moyen de paiement
en nature pour une autre opération de
contrebande. Elle a été gardée dans un ap-
partement pendant plusieurs mois et a été
forcée de le nettoyer et de préparer de la
nourriture pour des dizaines de migrants
qui y sont restés temporairement », indique
le rapport. En certains lieux, les migrants
sont retenus durant leur voyage et exploités
dans la mendicité, les petits crimes, le travail
forcé et la prostitution.

Souvent, ces crimes ne sont pas signalés
par les victimes à la police, aux organisa-
tions humanitaires ou à la société civile de
peur d'être pris ou séparés de leurs groupes
ou par peur de représailles. 

Hassan Bentaleb

Les migrants irréguliers marocains
au Top 4 des nationalités les plus
représentées aux Balkans

Une route 
migratoire 
parsemée 
de dangers, 
d’exploitation 
et de violence
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Pour participation au sit-in organisé devant l’hôpital de Logrono 
exigeant la traduction de Brahim Ghali en justice

Les séparatistes privent la famille de Lamâadla
Zroug de l’aide alimentaire du HCR

Le Polisario, dans une mesure de re-
présailles, a puni la famille de La-
mâadla Zroug en raison des

dénonciations par sa fille de la situation
des droits de l’Homme,  de l’enlèvement
et de l’assassinat de son père par les tor-
tionnaires du Polisario. 

Ainsi, la direction du Polisario a déli-
bérément décidé  de priver la famille de
l'aide humanitaire fournie par le Haut-
commissariat pour les réfugiés dans les
camps de Tindouf. Et ce afin de faire
pression sur elle en vue de la pousser à in-
tervenir  pour empêcher l’activiste de

poursuivre sa lutte visant à exiger un pro-
cès contre  Brahim Ghali. 

Lamaâdla Zroug, on s’en souvient,
c’est cette jeune femme qui, devant le
Conseil des droits de l’Homme à Genève,
avait porté plainte contre les dirigeants du
Polisario qui, selon elle, avaient kidnappé
et assassiné son père alors qu’elle n’était
pas encore née. 

Elle s’était refugiée en Mauritanie
avant de trouver asile en Espagne aban-
donnant les membres de sa famille à la
merci du Polisario et ses dirigeants dont
elle sait qu’ils sont responsables de graves

violations commises à la fois contre des
Sahraouis et des Mauritaniens. 

Considérée comme l'une des figures
de proue  de l’opposition à la direction du
Polisario, Mâadla ne cesse de mener  une
campagne féroce pour exiger que les res-
ponsables de l'assassinat de son père
soient  traduits en justice pour répondre
des crimes contre l'humanité perpétrés
contre des Sahraouis et des Mauritaniens. 

La plus récente des activités de La-
mâadla qui a provoqué l’ire de la direction
du Polisario est sa participation au sit-in
devant l’hôpital de Logrono exigeant un

procès contre Brahim Ghali qui y est soi-
gné et qui a profité de son traitement en
terre espagnole pour s’attaquer au Maroc
et promouvoir l'illusion d’une guerre dans
la région.

A peine a-t-il émergé de son coma, ce
dernier a adressé un message aux habi-
tants des camps de Tindouf, à l'occasion
de l'Aïd al-Fitr dans lequel il a seriné sa
sempiternelle haine du Royaume  et son
indicible propagande destinée à couvrir le
revers qu'a subi le Polisario depuis  la li-
bération du passage d’El Guerguarate  par
les Forces Armées Royales et  la recon-
naissance américaine de la souveraineté du
Maroc sur son Sahara.

Depuis son entrée en terre espagnole
à bord d'un avion présidentiel algérien et
son hospitalisation sous une fausse iden-
tité, moult manifestations ont dénoncé
cette présence.

C‘est ainsi que plus de 100 organisa-
tions, associations et acteurs collectifs re-
présentant les membres de la
communauté marocaine résidant en Es-
pagne ont lancé un appel à la justice espa-
gnole pour saisir «l'opportunité
historique» de sa présence illégale pour le
traduire en justice et mettre fin à son im-
punité et à celle de ses complices.

Brahim Ghali est, en effet, poursuivi
par la justice espagnole pour génocide,
meurtre, torture et disparition et fait l'ob-
jet d'un mandat d'arrêt depuis 2008.

Ahmadou El-Katab

Le Polisario et l’Algérie pris la main dans le sac 
Des eurodéputés lancent une procédure contre l'usurpation de l’identité
visuelle du Parlement européen par Alger et ses marionnettes

Un groupe d’eurodéputés
a lancé une procédure
formelle d’examen et

d’intervention contre les pra-
tiques illégales d’usurpation de ti-
tres, de qualités, de logos et de
l’identité visuelle du Parlement
européen, menées par le Polisa-
rio et l’Algérie dans le cadre de
leur lobbying toxique destiné à
tromper l’opinion publique euro-
péenne et à faire croire à un quel-
conque soutien de la part de l’UE
aux thèses séparatistes. 

Après la saisine de la prési-
dence du Parlement européen
par l’eurodéputée belge Frédé-
rique Ries, suite à la publication
par l’appareil de propagande du
Polisario et de l’Algérie d’une an-
nonce d’un webinaire sur les ré-
seaux sociaux estampillée d’un
faux logo du Parlement euro-
péen, c’est tout un groupe

d’euro-parlementaires qui s’est
insurgé contre ces pratiques illé-
gales.

Ces eurodéputés, appartenant
à différents groupes politiques,
ont adressé une lettre solennelle
au président de l’instance parle-
mentaire européenne David Sas-
soli afin de mettre un terme à ces
manœuvres visant à instrumen-
taliser le logo du Parlement euro-
péen à des fins de propagande
séparatistes.

Dans cette lettre, les eurodé-
putés érigent une objection
ferme à l’activisme hostile et aux
pratiques de certains de leurs col-
lègues instrumentalisés par l’Al-
gérie et le Polisario dans le cadre
d’un groupe informel soutenant
les thèses séparatistes.

Ils appellent le président du
Parlement européen à dénoncer
les infractions aux procédures in-

ternes commises par ledit inter-
groupe, qui consistent notam-
ment en l’utilisation du logo du
Parlement européen dans leur
matériel de communication, «ce
qui constitue une nuisance aux
relations avec un pays parte-
naire», en l’occurrence, le Maroc. 

En effet, selon la réglementa-
tion régissant la constitution des
intergroupes, ces derniers «ne
sont pas des organes du Parle-
ment européen et ne peuvent
donc pas exprimer le point de
vue de celui-ci».

Ils ne peuvent pas non plus
utiliser «le nom ou le logo du
Parlement européen, ni le nom
ou le logo des groupes politiques
qui le composent, ni des dénomi-
nations qui pourraient prêter à
confusion avec des organes offi-
ciels du Parlement européen,
comme les commissions parle-

mentaires, les délégations inter-
parlementaires et les commis-
sions parlementaires mixtes».

Ces intergroupes, ajoute la ré-
glementation, «ne peuvent mener
des activités pouvant prêter à
confusion avec les activités offi-
cielles du Parlement et de ses or-
ganes ou susceptibles d’affecter
les relations avec les autres insti-
tutions de l’Union ou les rela-
tions avec les pays tiers».

Dans leur lettre, les députés
européens s’élèvent contre la ma-
nœuvre de cet intergroupe qui
associe, dans ses tracts de propa-
gande polisarienne, le logo du
Parlement européen à une carte
contestée de ce qu’il appelle «le
Sahara occidental» sur laquelle
apparait le soi-disant «drapeau»
de la fantomatique et autoprocla-
mée RASD «qui n’est reconnue
ni par les Etats membres de

l’UE, ni par les Nations unies».
Pour les signataires de cette

missive, «la confusion semée, une
fois de plus par cet intergroupe
avec les activités officielles du
Parlement européen, laisse pen-
ser qu’elle reflète la position de
ce dernier», notant que cet acti-
visme nuisible «attise les ten-
sions, dessert le processus de
règlement en cours sous l’égide
de l’ONU et porte atteinte à
l’image du Parlement européen».

«Cet activisme pourrait gra-
vement nuire aux relations de
l’Union européenne avec son
partenaire reconnu et important
qu’est le Maroc», estiment-ils, ap-
pelant le président du Parlement
européen à prendre les mesures
qui s’imposent pour garantir le
respect des règles et l’intégrité de
l’institution parlementaire euro-
péenne.
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Embrasser ses parents, rencontrer
son petit-enfant pour la pre-
mière fois, rire avec des amis -

en personne! Les vaccins Covid-19 pro-
mettent de nous rapprocher de nos
proches et de nous faire profiter des
moments que nous avons manqués au
cours des 14 derniers mois. Le plaisir
des personnes déjà vaccinées est clair:
sur les réseaux sociaux, les gens s'auto-
documentent et partagent leur moment
de vaccination avec le message «Je suis
protégé!»

Nous ne pouvons pas nous permet-
tre de perdre cet enthousiasme, même
face aux rares cas récemment signalés
de coagulation sanguine après certaines
vaccinations contre la Covid-19.

La manière dont ces risques sont
gérés, communiqués et - surtout - per-
çus sera cruciale pour maintenir la
confiance du public dans les campagnes
de vaccination contre la Covid-19. Et
dans ce contexte, la confiance des gens
dans les décideurs politiques, les experts
et les institutions sera aussi importante
que la confiance dans les vaccins eux-
mêmes. Nos dirigeants doivent faire
preuve de transparence dans leurs ac-
tions et reconnaître que chaque jour de
retard et d'indécision concernant la
communication des vaccins est un ter-
rain fertile pour l'anxiété et la désinfor-
mation - en grande partie en ligne.

Pour rassurer le public, nous devons
changer notre approche et parler de la
gestion des risques comme un proces-
sus continu, qui est l'approche que les
scientifiques et les autorités réglemen-
taires suivent lorsqu'ils évaluent les vac-
cins. Les gouvernements créent des
systèmes de surveillance de l'innocuité
des vaccins pour observer les signes de

tout risque éventuel et s'assurer que les
orientations sont basées sur les der-
nières données. Il s'agit d'un processus
itératif  et la découverte d'un effet se-
condaire rare signifie que le système
fonctionne.

Les scientifiques et les régulateurs
utilisent le même processus pour tous
les médicaments, des analgésiques en
vente libre aux médicaments de chimio-
thérapie, mais il est souvent invisible
pour le public. En revanche, les vaccins
Covid-19 ont été conçus, approuvés et
administrés sous les projecteurs mon-
diaux, chaque étape du processus de dé-
veloppement et chaque rapport sur un
risque potentiel amplifiés et partagés
dans le monde entier. En conséquence,
les effets secondaires rares semblent
plus courants qu'ils ne le sont réelle-
ment, ce qui rend plus difficile pour le
public d'évaluer le risque.

Le public est capable de gérer le
risque: nous le faisons individuellement
et collectivement chaque fois que nous
quittons la maison, conduisons une voi-
ture ou prenons des médicaments, par
exemple. Mais les gens ont besoin d'in-
formations claires. Dans le cas des
caillots sanguins signalés, cela signifie
s'assurer qu'ils comprennent non seule-
ment les risques possibles liés à l'obten-
tion d'un vaccin Covid-19, mais
également le risque de choisir de ne pas
en recevoir. Les prestataires de soins de
santé et les vaccinateurs doivent égale-
ment communiquer clairement les
signes et symptômes possibles d'une
réaction vaccinale grave et aider les per-
sonnes à comprendre quand elles doi-
vent chercher un traitement immédiat.

Cela est vrai pour tous les vaccins.
Bien que les vaccins soient très efficaces

et sauvent 2 à 3 millions de vies chaque
année dans le monde, leur inquiétude
n'est pas nouvelle. La première ligue
anti-vaccins a vu le jour en Grande-Bre-
tagne au XIXe siècle, après que le gou-
vernement a rendu la vaccination
antivariolique obligatoire. Certains pen-
saient que la vaccination - alors connue
sous le nom de «variolation» - n'était pas
naturelle et «contre le plan de Dieu».
Mais alors que la vaccination était beau-
coup plus risquée qu'elle ne l'est au-
jourd'hui, beaucoup pensaient que le
risque valait la peine d'être pris face à
une épidémie dévastatrice.

Aujourd'hui, nous sommes
confrontés à la  Covid-19 - un autre
agent pathogène mortel qui a affecté
tout le monde d'une manière ou d'une
autre. Au Vaccine Confidence Project,
nous surveillons les médias sociaux à
l'échelle mondiale pour comprendre les
questions et les préoccupations des gens
concernant les vaccins Covid-19, ainsi
que les réussites de renforcement de la
confiance. 

Le thème le plus fréquent que nous
voyons - dans plus de 200 langues - est
un appel impatient à mettre la pandémie
derrière nous. Et les vaccins sont essen-
tiels pour y parvenir. Mais, pour cer-
tains, l'empressement à lui seul ne
suffira pas à les motiver à se faire vacci-
ner. Ils devront d'abord se sentir plus
confiants.

Au niveau individuel, par consé-
quent, les gens doivent pouvoir poser
des questions sur les vaccins Covid-19
sans être traités avec mépris et obtenir
les informations et le soutien dont ils
ont besoin pour prendre des décisions
éclairées. Les médecins et les infirmières
sont parmi les membres les plus fiables

de la société, il est donc important qu'ils
prennent le temps d'écouter les préoc-
cupations de leurs patients de manière
empathique. Mais ils ont également be-
soin des dernières informations et
conseils à communiquer aux patients et
de renforcer leur confiance dans la vac-
cination contre la Covid-19.

Au niveau politique, les gouverne-
ments doivent investir dans la commu-
nication à court et à long termes et dans
l'engagement du public pour soutenir la
distribution des vaccins. Et les décideurs
politiques et les institutions scientifiques
doivent devenir plus agiles et apprendre
à parler au public directement et de ma-
nière transparente des découvertes im-
portantes.

La clé n'est pas seulement d'obtenir
des informations correctes sur les vac-
cins, mais aussi de les rendre pertinentes
et de renforcer la confiance en répon-
dant de manière logique dans le
contexte de leur vie quotidienne.
Lorsque la prochaine crise éclatera, avec
des risques différents, le public se sou-
viendra de la manière dont ses préoccu-
pations ont été abordées pendant
celle-ci.

Il est parfaitement normal d'avoir
des questions sur les vaccins. La ma-
nière dont nous y répondrons fera toute
la différence. Si nous réagissons bien
maintenant et renforçons la confiance
du public, nous avons la possibilité
d'établir une relation de confiance qui
servira de base solide pour faire face à
la prochaine crise sanitaire.

Par Heidi J. Larson
Directrice fondatrice du Vaccine 
Confidence Project et professeure 

d'anthropologie et de risque à la London
School of  Hygiene & Tropical Medicine
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L’Administration des
douanes et des impôts indi-
rects (ADII) a publié ré-

cemment son rapport d’activité au
titre de l’année 2020. Il en ressort
que les recettes douanières se sont
élevées à 91,3 milliards de DH au
terme de l’année écoulée, accusant
ainsi une baisse de 10% par rap-
port à 2019.

Les retentissements de la pan-
démie de la Covid-19 n’ont donc
pas tardé à se faire sentir notam-
ment en matière de recettes doua-
nières, a-t-elle noté dans son
rapport.

En dépit de cette décrue, il ap-
paraît toutefois que les résultats de
l’exercice dernier «restent relative-
ment positifs dans la mesure où ils
ont dépassé les prévisions de la loi
de Finances rectificative 2020 de
plus de 7,2%, soit +6,13
MMDH», a assuré l’Administra-
tion des douanes.

Selon les données publiées
dans ledit rapport, il apparaît que
la Taxe sur la valeur ajoutée (TVA)
a constitué 57% du montant glo-
bal des recettes budgétaires au
cours de l’année 2020, a relevé
l’Administration, soulignant

qu’elle a été suivie de la Taxe inté-
rieure de consommation (TIC)
avec une part de 32%, et du Droit
d’importation (DI) (11%).

En détail, le rapport montre
que «les recettes au titre du DI ont
affiché une progression moyenne
positive de 2,2% sur les 5 der-
nières années, et ce en dépit de la
baisse enregistrée en 2020 (-300

MDH ou -2%)», a indiqué l’ADII.
Il est à noter que sur les cinq

dernières années, «la TVA a repré-
senté 54% des recettes budgé-
taires et a affiché une progression
moyenne d’environ 2,3%, malgré
la baisse enregistrée en 2020 de
13% ou -7,1 MMDH», a fait sa-
voir l’Administration de même
source.

Aussi, si le rapport fait égale-
ment état d’une contraction de la
TIC au cours de la même année,
soit un recul de 8,4%, il ressort
toutefois des chiffres récoltés par
l’Administration qu’elle « a enre-
gistré une progression moyenne
annuelle de 5% durant les cinq
dernières années ». Cela, a-t-elle
précisé, représente une part
moyenne de 29% des recettes
douanières budgétaires.

En ce qui concerne la rede-
vance gazoduc, ces mêmes don-
nées montrent qu’elle a continué
sur sa tendance baissière en 2020
avec une régression de 55% ou -
454 MDH. Ce qui représente une
part moyenne de 1% des recettes
budgétaires, a-t-on souligné.

S’agissant des recettes en
droits et taxes additionnels, l’Ad-

ministration a affirmé qu’elles se
sont inscrites en hausse au cours
de l’année dernière. En effet, en
dépit de la crise sanitaire et ses ré-
percussions considérables sur le
volume des importations, elles ont
atteint 4,45 MMDH. 

Les recettes en droits et taxes
additionnels se sont ainsi inscrites
en hausse de 24% (équivalant à
plus de + 866,70 MDH) par rap-
port aux réalisations de 2019.
«Parmi lesquelles figurent les re-
dressements suite au contrôle de
la valeur qui constituent la princi-
pale source d’alimentation de ces
recettes à hauteur de 84%», a noté
l’ADII ajoutant que le contrôle
immédiat hors contrôle de la va-
leur a représenté 5,07% des re-
cettes additionnelles, soit +226
MDH.

Pour leur part, «les recettes gé-
nérées suite au contrôle a poste-
riori ont atteint 432 MDH
représentant 9,71% des recettes
additionnelles, en enregistrant une
augmentation de 38% (ou +
117,90 MDH) par rapport à
2019», a conclu l’Administration
des douanes.

Alain Bouithy

Baisse de 10% des recettes douanières  Taqa Morocco améliore
son RNPG au premier
trimestre

Le résultat net part du groupe
(RNPG) du producteur d'électricité
Taqa Morocco s'est établi à 229 mil-
lions de dirhams (MDH) au titre du
premier trimestre de l'exercice 2021,
marquant une hausse de 51,4% par
rapport à la même période une
année auparavant.

Cette performance s'explique
par l’évolution du résultat d’exploi-
tation consolidé et l’amélioration du
résultat financier consolidé grâce à
l’effet combiné de la baisse des
charges d’intérêts sur emprunts et de
l’évolution favorable du taux de
change USD/MAD, indique un
communiqué de Taqa Morocco.

"Le premier trimestre 2021 est
caractérisé par une amélioration si-
gnificative des indicateurs financiers
portée par l’excellence opération-
nelle des Unités", a affirmé Abdel-
majid Iraqui Houssaini, président du
Directoire de Taqa Morocco, cité
par le communiqué.

"Cette performance confirme la
solidité du business model de Taqa
Morocco et sa capacité de dévelop-
pement sur le mix énergétique natio-
nal", a-t-il ajouté, rapporte la MAP.

Le chiffre d’affaires consolidé à
fin mars s'est élevé à 1,91 milliard de
dirhams (MMDH) en progression
de 1,5%, suite à la bonne perfor-
mance opérationnelle de l’ensemble
des unités tenant compte du plan de
maintenance, la réalisation de la ré-
vision majeure planifiée de l’Unité 5
de 68 jours au cours du quatrième
trimestre 2019 en conformité avec le
plan de maintenance et la diminu-
tion des frais d’énergie consécutive
à l’évolution du prix d’achat du char-
bon sur le marché international.

Le résultat d’exploitation conso-
lidé, pour sa part, a atteint 634
MDH (+35,7%), précise la même
source, attribuant cette progression
à la bonne performance opération-
nelle des unités et la réalisation de la
révision majeure planifiée de l’Unité
5 sur le T4-2019.

Par ailleurs, le taux de marge
opérationnelle consolidé est en aug-
mentation à 33,2%, contre 24,8% au
T1-2020, alors que le taux de marge
nette consolidée s'est amélioré de
9,2% à 15,4%.

Taqa Morocco fait état d'un taux
de disponibilité global des unités 1-
6 de 85,6%, suite à la réalisation de
la révision majeure planifiée de
l’Unité 6 (61 jours) au cours du pre-
mier trimestre conformément au
plan de maintenance.

En outre, le montant des inves-
tissements consolidés s’est élevé à
3MDH, portant principalement sur
des projets de maintenance des Uni-
tés. Les investissements consolidés
correspondaient principalement à la
révision majeure de l’Unité 5 pour
un montant de 135 MDH.

L’endettement net consolidé a
enregistré une baisse de 22,8% qui
s’explique principalement par les
remboursements de la période,
conclut le communiqué.

Malgré la décrue,
les résultats de
l’exercice écoulé
ont dépassé les
prévisions de la
loi de Finances
rectificative 2020
de plus de 7,2 %

“

Vigon Systems, acteur de
référence dans l’IT hôte-
lier marocain lève 2 mil-

lions de dirhams auprès de la
société d’investissement Witamax
One, conjointement fondée par
Southbridge A&I et Axxam Fa-
mily Office.

Fondée et présidée par Yas-
sine Arfane ex-directeur IT Ré-
gional et Consultant SI au sein de
plusieurs chaînes hôtelières inter-
nationales, et implantée à Marra-

kech, la société Vigon Systems,
spécialisée dans le développe-
ment de solutions technologiques
en propre et la distribution de
cartes internationales exclusives,
a su approfondir son offre pour
servir aujourd’hui une multitude
de chaînes hôtelières de renom
dans l’ensemble du Royaume.

Couvrant toute la chaîne de
valeur IT, notamment pour le
secteur hôtelier, la société pro-
pose une offre ‘Tout en un’ inté-

grant à la fois des solutions Hard-
ware et Software, afin d’optimiser
les coûts et délais et améliorer
l’expérience de traitement pour
ses clients. Elle s’impose au-
jourd’hui comme ‘guichet unique’
à la fois pour les clients et les
fournisseurs, ce qui en fait le par-
tenaire technologique privilégié
des établissements hôteliers au
Maroc.

Depuis sa création, Vigon
Systems a connu une forte crois-

sance de son activité l’ayant natu-
rellement positionnée pour une
levée de fonds. Cette levée de
fonds servira aujourd’hui à com-
pléter l'offre par le développe-
ment de nouvelles applications
autour de la télédistribution et de
l’accès internet haut débit au pro-
fit des chaînes hôtelières, mais
aussi et surtout l'extension de l'ac-
tivité dans des secteurs connexes
comme celui  hospitalier notam-
ment.

Vigon Systems lève deux millions de dirhams auprès de Witamax One
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Trois projets ont été primés et
13 autres ont été validés
pour accompagnement ré-

cemment dans le cadre de la 3ème
édition du programme Smart Bank
de Bank Of  Africa (BOA).

Ainsi, le premier prix a été dé-
cerné à El Mehdi Tamasna, Laila
Bouasria et deux autres membres
pour leur projet destiné à la biocon-
version des déchets organiques en
protéine et lipide de grande qualité
pour l'alimentation animale en uti-
lisant l'insecte.

Il s'agit de l'élevage et le traite-
ment d'insectes (souches locales de
l'Hermetia Illucens) pour l'extrac-
tion de lipides et de protéines pour
l'alimentation animale en plus du
vermicomposte comme amende-
ment organique pour le sol, rap-
porte la MAP.

Le deuxième prix est revenu à
Richard Mugani, Safyan Sbahi, Ro-
seline Prisca ABA et Hassan Chanti
pour le projet "Green Watech" qui
propose des stations de traitement

décentralisées écologiques, low-cost
et performantes destinées au traite-
ment et à l'utilisation des eaux usées
domestiques, qui sont des systèmes
compacts modulaires opérant à tra-
vers un processus de traitement bio-
technologique sans ajout de
produits chimiques ou apport
d'énergie avec une simplicité de
fonctionnement.

Le troisième prix a été attribué
au projet "Angel Eyes", une solu-
tion sous forme d'une application
Android qui permet aux mal-
voyants de passer des appels vidéos
avec des personnes intéressées à les
soutenir en plus de détecter des ob-
jets en temps réel.

Intervenant lors de la cérémo-
nie de remise des prix, qui s'est dé-
roulée en mode visioconférence,
l'administrateur directeur général
exécutif  du groupe BOA, Brahim
Benjelloun Touimi a relevé que l'en-
trepreneuriat constitue une réponse
"parfaitement structurelle" aux di-
vers problèmes rencontrés par la
jeunesse marocaine.

Il a souligné que cette dernière
doit considérer plus que jamais
l'acte d'entreprendre et créer de la
richesse comme une manière de ré-
pondre très concrètement aux be-
soins criants de la société, créer des
emplois autour de soi en plus de
"créer un destin" à un certain nom-
bre de jeunes Marocains.

BOA a, dans ce cadre, mis en
place un ensemble d'initiatives, dont
la création de l'Observatoire de l'en-
trepreneuriat (ODE), ainsi que l'ini-
tiative "Smart Bank" à même de
promouvoir des incubateurs pour
une élite d'entrepreneurs au sein des
universités marocaines, a-t-il pour-
suivi, faisant savoir que ce pro-
gramme constitue une sorte de
partenariat public-privé qui est la

meilleure garantie pour pouvoir
réussir dans ce domaine "extrême-
ment" difficile.

Selon M. Benjelloun, la com-
plexité de l'entrepreneuriat réside
dans le fait qu'elle ne requiert pas
uniquement le financement, "mais
également un accompagnement du-
rable et efficace et c'est ce qui sera
fait à travers cette initiative qui per-
met avant tout à BOA de s'associer
à l'intérêt collectif".

Pour sa part, le président de
l'Université Ibn Zohr d'Agadir, Ab-
delaziz Bendou, s'est dit fier de par-
ticiper à ce programme qui donne
aux porteurs de projets une occa-
sion pour réfléchir et booster leurs
idées créatives.

Il a, à cet effet, expliqué que
l'Université Ibn Zohr (UIZ) est une
université étalée sur cinq régions et
que son positionnement stratégique
offre énormément d’opportunités
aux étudiants pour qu'ils contri-

buent au développement de ce ter-
ritoire, notamment à travers des
projets d’enrepreneuriat, touchant
différents domaines et secteurs.

Dans le même sillage, Yassine
Tazi, directeur général du Centre ré-
gional d'investissement (CRI) Fès-
Meknès a noté que ce programme
précurseur, à dimension aussi bien
régionale que nationale, est à même
de permettre d’encourager l'entre-
preneuriat et favoriser l'émergence
de nouvelles idées dont le Maroc a
besoin.

Il a fait valoir que ce partenariat
établi entre le CRI et la Banque vise
à encourager l’esprit d’entreprendre
chez les jeunes porteurs de projets
de la région, les assister et les ac-
compagner pour la réalisation de
leurs projets et, in fine, recomposer
les meilleures innovations.

M. Tazi s'est félécité de l’en-
gouement suscité à travers le lance-
ment de ce programme qui a vu au

niveau de la région de Fès–Meknès
la participation de 60 jeunes por-
teurs de projets, avec 7 projets sé-
lectionnés pour la grande finale
dans des secteurs variés.

Pour cette 3ème édition, 7 ré-
gions ont été challengées, et ce via
l'Université Cadi Ayyad et le CRI de
Marrakech-Safi, l'UIZ et les CRI de
Souss-Massa, de Guelmim-Oued
Noun, de Laâyoune-Sakia El
Hamra et de Dakhla-Oued Ed
Dahab, outre l'Université Moham-
med premier d’Oujda et le CRI de
l'Oriental, ainsi que les universités
Sidi Mohammed Ben Abdellah de
Fès, Moulay Ismail de Meknès et le
CRI de Fès-Meknès.

Sur les 31 finalistes, 16 projets
ont été validés par le jury pour ac-
compagnement, tandis que les 3 ga-
gnants partageront la somme
symbolique de 45.000 dirhams et
seront directement intégrés au ré-
seau d'incubateurs Blue Space.

Le programme Smart Bank de BOA consacre trois projets

En pariant sur la mise en place
d'infrastructures efficaces et mo-
dernes, le Maroc renforce sa voca-
tion de véritable hub commercial

pour toute la région et de « porte
d'entrée vers l'Afrique » pour les
marchandises, les véhicules et les
personnes, souligne le portail d’in-

formation italien Insideover.
«Parier sur le renforcement des

infrastructures, c'est aussi agir
comme un véritable hub commer-
cial pour toute une région. Un bon
exemple en est la stratégie du Maroc
dans ce domaine », fait observer le
média italien.

Insideover rappelle dans ce sens
que, depuis des années déjà, le
Royaume « s'est concentré sur la
construction de nouvelles auto-
routes, de nouvelles voies ferrées et
de nouveaux ports. Et aujourd'hui,
il s’érige en une véritable «porte
d'entrée vers l'Afrique» pour les
marchandises, les véhicules et les
personnes ».

Le portail italien cite, à ce pro-
pos, l’exemple du port de Tanger,

qui « est le lien entre l'Europe et
l'Afrique, la Méditerranée et l'Atlan-
tique », notant qu’« au fil des ans, le
port s’est encore agrandi. Jusqu'à ce
qu'il devienne la principale escale
africaine en 2018, dépassant même
Durban et Port-Saïd ».

Le portail met en avant à cet
égard « l'importance stratégique de
cette infrastructure capable d'être
reliée à 186 ports dans 77 pays »,
soulignant que « tout cela permet au
Maroc d'être une référence vitale
pour les pays voisins. Surtout pour
ceux d'Afrique de l'Ouest, qui
voient le port de Tanger comme
l'un des principaux hubs pour leur
commerce ».

« Le port de Tanger Med n'a pas
été conçu comme une cathédrale

dans le désert. L'infrastructure est
reliée à une série de grands projets
prévus et en partie déjà construits »,
fait observer Insideover, qui cite,
entre autres « le train à grande vi-
tesse, le premier du continent afri-
cain, inauguré en 2018 à Tanger et
reliant la ville du Détroit avec Casa-
blanca, la plus grande métropole du
pays. L’auteur de l’article s’attarde,
de même, sur les « les travaux d'ex-
tension des autoroutes marocaines
et des voies rapides intérieures qui
devraient être achevés d'ici 2035 »,
faisant remarquer que, dans le cadre
de sa politique africaine, le Maroc
vise à accélérer les travaux sur l'iti-
néraire qui va de Tanger jusqu’au
cœur de la partie occidentale du
continent.

Avec des infrastructures modernes, le Maroc renforce sa vocation de hub commercial

Le chiffre d'affaires de la Société nationale d'électrolyse
et de pétrochimie (SNEP) s'est établi à 262,7 millions de di-
rhams (MDH) au premier trimestre 2021, en hausse de
19,3% par rapport à la même période une année auparavant.

L'endettement financier a atteint à cette date 223,6
MDH, contre 225,6 MDH à fin décembre 2020, indique le
Groupe dans un communiqué sur ses indicateurs trimes-
triels.

"Malgré les contraintes liées à la situation sanitaire ac-
tuelle, les investissements se poursuivent dans de bonnes
conditions", relève la même source, faisant savoir que les
dépenses y afférentes se sont chiffrées à 47,8 MDH. Et de
noter que compte tenu de l'amélioration de la conjoncture
internationale depuis le début d’année, "les perspectives
s’annoncent encourageantes et promettent une poursuite de
la reprise économique pour les prochains mois".

La SNEP améliore son chiffre d'affaires au premier trimestre
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Les lauréats 
partageront la
somme de 45.000
dirhams et seront
intégrés au réseau
d'incubateurs
Blue Space
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Depuis sa création en 2010
par l’Institut français du
Maroc et plus précisément

par le site de Meknès, «La Cigogne
Volubile» n’a cessé d’évoluer pour de-
venir un événement majeur et natio-
nal dédié à la littérature jeunesse au
Maroc. Bien identifiée dans le paysage
culturel et pédagogique marocain, cet
évènement permet, chaque année, de
resserrer les liens et la dynamique de
collaboration qui existent entre les
Instituts français et le réseau des
écoles publiques et privées, ainsi
qu’avec les associations.

Déstiné à un public de 4 à 12 ans,
la 10ème édition se tiendra du 3 au 5
juin 2021 autour du thème « Le droit
à la différence». Véritable temps fort
de la saison culturelle France-Maroc
sur la découverte de la littérature jeu-
nesse, la Cigogne Volubile est jalon-

née de rencontres, d’ateliers de créa-
tion, de projets de classe, d’exposi-
tions, de spectacles et de contes. Le
programme de cette année sera hy-
bride, proposé à la fois sur place dans
les Instituts du réseau et à distance via
les technologies numériques.

Le programme de cette édition
propose notamment un concours de
lecture, le Prix de la Cigogne Junior
qui récompense les livres préférés des
enfants. Ce prix est établi sur 2 caté-
gories, les 4-8 ans et les 9-12 ans. «Il
s’agit d’une première dans cette
10ème édition et parmi les ouvrages
proposés par les Instituts Français du
Maroc, une sélection de 10 livres est
soumise au vote. Les enfants choisis-
sent les 2 meilleurs livres de la sélec-
tion», expliquent les organisateurs.
L’annonce des résultats du prix se
fera le samedi 5 juin 2021 sur les ré-

seaux sociaux. 
Trois entretiens sont également au

programme de cette édition et seront
diffusés sur les réseaux sociaux de
l’Institut. Ainsi, les enfants auront
rendez-vous, le jeudi 3 juin, avec le cé-
lèbre auteur de bande dessinée fran-
çais, Fabien Toulmé. Le lendemain
c’est l’illustrateur et auteur de littéra-
ture de jeunesse et de bandes dessi-
nées, Marc Boutavant qui partagera
son expérience avec le public. Pour ce
qui est du troisième entretien, les or-
ganisateurs accuilleront, le samedi 5
juin, Carina Rozenfeld, auteure fran-
çaise de romans jeunesse dans le do-
maine de l’imaginaire, de la
science-fiction et du fantastique.  

Le programme concocté par les
organisateurs prévoit également l’ac-
tivité «Paroles d’enfants sur la diffé-
rence». Il s’agit de trois formats qui

donnent aux  enfants l’occasion de
s’exprimer sur  ce que représente «la
différence» pour eux : un strip
(bande-dessinée), 10 mots (un texte
de 15 lignes maximum), ou Pocket
vidéo (2 minutes maximum). Les pro-
ductions des enfants seront mises en
ligne sur les sites des Instituts français
du Maroc. 

Notons enfin que La Cigogne Vo-
lubile a l’ambition de transmettre le
goût de la lecture au jeune public ma-
rocain et de facilité l’accès au livre.
L’évènement privilégie la convivialité
et la découverte avec des rencontres
inédites entre les plus jeunes et des
professionnels de la littérature jeu-
nesse. La qualité reconnue des inter-
venants et de la programmation, font
de cet événement un moment excep-
tionnel dédié aux jeunes. 

Mehdi Ouassat

En ces temps de la pandémie, le jeune musicien
Walid Halimi a lancé, le 30 avril 2021, son pre-
mier sigle « Tribute to Tony Allen » en hommage

à Tony Allen, batteur nigérien de légende, un an après
sa disparition en avril 2020 à Paris à l’âge de 79 ans. Le
présent projet musical est le fruit d’un partenariat avec
la Fondation Touria et Abdelaziz TAZI, L’Uzine, et la
réalisation de Raja Saddiki.

« Dans ce titre je rends hommage à un homme qui
était un véritable musicien, et qui a un sens rythmique
unique. Son groove était d’une grande élégance. J’ai
senti, ce 30 avril 2020, une urgence à composer cette
chanson pour que ce maitre ne parte pas en silence »,
nous confie le jeune bassiste. « J’ai vécu l’ébauche de ce
magnifique  avec toi, à la maison, et pendant le confine-
ment et le résultat est grandiose », précise Ghizon An-
dalous, Directrice de Bakstage, Casablanca. 

Né à Agadir en 1985, Walid Halimi a découvert très
tôt sa passion pour la musique, il découvre en premier
le Gnaoui grâce au maalam Kasri. Accompagné de son
père Abdou, Walid fréquente chaque vendredi
« Maasra » à Taroudannt, un lieu préféré pour notre ar-
tiste où il apprend les premières notes musicales : Dekka

et le Malhoun grâce Baba Ali, le grand maître de Dakka. 
En 2009, en tant que bon élève en classe, sa mère lui

promet une guitare une fois il décroche son bac. Pari
réussi, promesse retenue. Après un diplôme en Agroa-
limentaire, le jeune bassiste se lance officiellement dans
le monde de la musique. « En séance de communication
orale, Walid m’a surpris. Accompagné de sa guitare il a
choisi nous jouer la fameuse chanson des Eagles, Hotel
California », nous confie sa formatrice Brigitte Glover. 

Sa guitare sur le dos, Walid découvre les grandes
scènes  au Maroc et dans d’autres pays. Avec une pléiade
d’artistes marocains, il participe aux grands spectacles :
Mawazine, Festival d’Essaouira, Timitar … Il part à la
découverte d’autres scènes internationales au Côte
d’Ivoire et Chili avec M. Nassouli, en Espagne avec la
chanteuse Bougrine et M. Jbara, à Bruxelles, en Egypte
(le festival de Sinai). 

Le jeune bassiste nous déclare œuvrer pour une mu-
sique répondant à notre besoin en tant qu’être humain
et « La musique c’est ma vie ». Une pratique de la mu-
sique avec des maîtres est le point fort de toute réussite,
précise le jeune bassiste.

Abdallah.H

Walid Halimi rend hommage au célèbre Tony Allen

L’acteur marocain Hammadi
Ammor n’est plus

L’acteur marocain Hammadi
Ammor est décédé dans la nuit de
vendredi à samedi à l’âge de 90

ans, a-t-on appris auprès de son entou-
rage. Le défunt artiste a rendu l’âme des
suites d’une longue maladie, a indiqué à
la MAP le président du syndicat de
l’union marocaine des arts dramatiques,
Abdelkebir Rgagna.

Figure emblématique ayant marqué
de son empreinte la production télévi-
suelle marocaine, feu Hammadi Ammor

comptait à son actif  un riche répertoire
d’interprétations grâce à ses multiples
performances au cinéma, au théâtre et à
la radio.

Natif  de Fès en 1930, il était connu
pour ses talents de parolier, ses textes
ayant été interprétés par de nombreux ar-
tistes marocains, dont Maati Belkacem et
Mohammed El Idrissi. 

Ses premières apparitions sur la scène
artistique ont commencé dans le théâtre
amateur dès 1948, avant sa création en

1951 à Casablanca de la troupe “Al
Manar”.

Le regretté avait également joué dans
plusieurs œuvres cinématographiques de-
venues cultes comme “Kaïd Ensa” en
1999 (Ruses des femmes) ou encore “Al
Mohima” (La mission) en 2002. 

Il avait aussi animé pendant plus de
10 ans l’émission “Alam Al Founoun”
(Le monde des arts). 

LIBÉRATION LUNDI 17 MAI 2021 Ramadan
13

LIBÉRATION LUNDI 17 MAI 2021 Ramadan
12

Bouillon de culture

Brahim El Haissan 
L'espace emblématique "Dar Souiri" à Es-

saouira abritera, du 17 mai au 05 juin prochain, une
exposition exceptionnelle de l'artiste plasticien et
critique d'art, Brahim El Haissan, initiée sous le
thème "L’Eloge de la trace".

Organisée par l’Association Essaouira-Moga-
dor, cette exposition individuelle offrira au grand
public, parmi les passionnés des arts, l'occasion de
découvrir et d'apprécier les nouvelles œuvres réa-
lisées par M. El Haissan durant la période allant de
2017 à 2021.

Par la même occasion, il sera procédé à la si-
gnature d’un catalogue de 64 pages, réalisé par cet
artiste-peintre, et regroupant des photos et des œu-
vres artistiques ainsi que des analyses réalisées par
une pléiade de critiques et de chercheurs de renom.
"L’artiste-peintre Brahim El Haissan se consacre à
l’exploration des questions esthétiques en tant que
critique d’art accompli. Son travail repose sur une
thématique qui constitue un point-carrefour entre
de nombreux champs épistémologiques", souligne
l’écrivain et critique d’art, Hassan Laghdach. En
effet, "le thème de la trace nomade est adossé au
statut de la mémoire et de l’oubli, au patrimoine
matériel et immatériel ainsi qu’au fonctionnement
du palimpseste, une question que Brahim El Hais-
san ne cesse d’expérimenter selon une démarche
heuristique et inter-picturale à géométrie variable",
explique M. Laghdach.

Le droit à la 
différence 
au coeur 
“La Cigogne 
Volubile” 
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“C’était une série tellement passion-
nante qu’après la fin de chaque épi-

sode, je m’empressais de regarder le
suivant”, confesse sans détour le jeune Ab-
dellah, en parlant de sa consommation fré-
nétique de la série à succès “La Casa de
Papel” dont il a suivi plus de 7 épisodes en
une seule nuit sur une plateforme de strea-
ming.

Ce visionnage marathonien a provoqué
des céphalées au jeune licencié en études an-
glaises, à cause de son manque de sommeil,
signe devenu très courant chez les fans des
films et séries plus que jamais à la portée sur
une panoplie de plateformes en ligne tels
que Netflix, Hulu et Disney, sur lesquels le
spectateur peut regarder des programmes
audiovisuels à la demande et en illimité.
Outre ces plateformes, d’innombrables sites
web et applications gratuites, facilement ac-
cessibles sur internet, proposent à leur tour
des séries de longue haleine qui peuvent at-
teindre des fois les 7 saisons.
A cet effet, le jeune Abdellah justifie, dans

une déclaration à la MAP, sa “bataille”
contre le sommeil par son son désir d’ap-
prendre la langue espagnole via la série à suc-
cès “La Casa de Papel”.

Il révèle que son “addiction” à ce thriller
l’empêchait d’éteindre sa tablette, “vision-
nant avidement les épisodes jusqu’au petit
matin et entraînant ainsi des conséquences
qui finissent par peser” sur sa santé.
La même histoire se répète avec Younès, qui
a indiqué dans une déclaration similaire qu’il
dispose d’un compte Netflix sur sa smart-
TV ainsi que sur son smartphone. Ceci lui a
ouvert grandement la voie à une consomma-
tion excessive des productions propres à la
plateforme, avouant qu’il est “conscient de
sa difficulté à gérer ses émotions face à une
bonne série”. 

Ce jeune qui travaille dans le secteur mé-
diatique raconte qu’à l’instant où la plate-
forme a mis en ligne une nouvelle saison de
“La Casa de Papel”, “je me suis mis à dévo-
rer toute la série, jusqu’à l’aurore”.
Du point de vue psychologique, cette pra-

tique de “visionnage boulimique” (binge-
watching en anglais), est considérée comme
une forme d’addiction qui n’est pas sans
effet sur la santé, menant à des problèmes
d’ordre social et professionnel et affectant le
lien social en raison de l’isolement provoqué
par les longues périodes passées devant une
télé ou un ordinateur. “Je me suis rendu
compte de la dangerosité de la chose à l’ins-
tant ou j’ai commencé à en ressentir les
conséquences sur ma santé, notamment la
fatigue oculaire (altération temporaire du
fonctionnement de l’œil) et la nécessité de
rester de longue heures assis les yeux rivés
sur un écran”, a souligné Younes. Il a en
outre relevé que malgré sa détermination à
réduire la surconsommation des séries en
ligne pour atteindre une heure par jour
comme durée maximale, ces plateformes
sont en cours de devenir une nouvelle forme
d’addiction à l’instar des jeux vidéo. “Je crois
que ce genre d’addiction est plus difficile à
gérer”, s’est-il désolé. De son côté, Anouar,
enseignant d’anglais et doctorant a estimé

que les groupes Facebook créés au seul effet
de “spoiler” les séries à succès l’ont conduit
à se lancer dans le marathon du visionnage
continu des programmes tels que “Breaking
Bad”, “Doctor House” ou encore “Game of
Thrones”. Il explique que ce genre de publi-
cations “gâchaient” ses séries préférées parce
qu’elles dévoilent des informations juste
avant ou après la diffusion d’un épisode,
alors qu’il était au tout début. “C’est pour ça
que j’ai décidé de me lancer dans le “mara-
thon-viewing” pour assouvir l’envie oppres-
sante de terminer la série”, a-t-il lancé d’un
air enjoué. En ce qui concerne le côté sus-
pens auquel recourent la plupart des séries
en guise d’”hameçon” dans le but d’attiser
l’envie chez le spectateur, Anouar relève
qu’une des solutions pour maîtriser cette
envie et de “se lâcher pour regarder les pre-
mières minutes de l’épisode suivant, dans le
but d’en connaître la fin et ainsi dépasser la
curiosité sans s’engager dans une bataille ou-
verte contre le sommeil dont l’issue sera une
défaite écrasante”.

Visionnage boulimique des séries : La guerre ouverte contre le sommeil



Depuis sa création en 2010
par l’Institut français du
Maroc et plus précisément

par le site de Meknès, «La Cigogne
Volubile» n’a cessé d’évoluer pour de-
venir un événement majeur et natio-
nal dédié à la littérature jeunesse au
Maroc. Bien identifiée dans le paysage
culturel et pédagogique marocain, cet
évènement permet, chaque année, de
resserrer les liens et la dynamique de
collaboration qui existent entre les
Instituts français et le réseau des
écoles publiques et privées, ainsi
qu’avec les associations.

Déstiné à un public de 4 à 12 ans,
la 10ème édition se tiendra du 3 au 5
juin 2021 autour du thème « Le droit
à la différence». Véritable temps fort
de la saison culturelle France-Maroc
sur la découverte de la littérature jeu-
nesse, la Cigogne Volubile est jalon-

née de rencontres, d’ateliers de créa-
tion, de projets de classe, d’exposi-
tions, de spectacles et de contes. Le
programme de cette année sera hy-
bride, proposé à la fois sur place dans
les Instituts du réseau et à distance via
les technologies numériques.

Le programme de cette édition
propose notamment un concours de
lecture, le Prix de la Cigogne Junior
qui récompense les livres préférés des
enfants. Ce prix est établi sur 2 caté-
gories, les 4-8 ans et les 9-12 ans. «Il
s’agit d’une première dans cette
10ème édition et parmi les ouvrages
proposés par les Instituts Français du
Maroc, une sélection de 10 livres est
soumise au vote. Les enfants choisis-
sent les 2 meilleurs livres de la sélec-
tion», expliquent les organisateurs.
L’annonce des résultats du prix se
fera le samedi 5 juin 2021 sur les ré-

seaux sociaux. 
Trois entretiens sont également au

programme de cette édition et seront
diffusés sur les réseaux sociaux de
l’Institut. Ainsi, les enfants auront
rendez-vous, le jeudi 3 juin, avec le cé-
lèbre auteur de bande dessinée fran-
çais, Fabien Toulmé. Le lendemain
c’est l’illustrateur et auteur de littéra-
ture de jeunesse et de bandes dessi-
nées, Marc Boutavant qui partagera
son expérience avec le public. Pour ce
qui est du troisième entretien, les or-
ganisateurs accuilleront, le samedi 5
juin, Carina Rozenfeld, auteure fran-
çaise de romans jeunesse dans le do-
maine de l’imaginaire, de la
science-fiction et du fantastique.  

Le programme concocté par les
organisateurs prévoit également l’ac-
tivité «Paroles d’enfants sur la diffé-
rence». Il s’agit de trois formats qui

donnent aux  enfants l’occasion de
s’exprimer sur  ce que représente «la
différence» pour eux : un strip
(bande-dessinée), 10 mots (un texte
de 15 lignes maximum), ou Pocket
vidéo (2 minutes maximum). Les pro-
ductions des enfants seront mises en
ligne sur les sites des Instituts français
du Maroc. 

Notons enfin que La Cigogne Vo-
lubile a l’ambition de transmettre le
goût de la lecture au jeune public ma-
rocain et de facilité l’accès au livre.
L’évènement privilégie la convivialité
et la découverte avec des rencontres
inédites entre les plus jeunes et des
professionnels de la littérature jeu-
nesse. La qualité reconnue des inter-
venants et de la programmation, font
de cet événement un moment excep-
tionnel dédié aux jeunes. 

Mehdi Ouassat

En ces temps de la pandémie, le jeune musicien
Walid Halimi a lancé, le 30 avril 2021, son pre-
mier sigle « Tribute to Tony Allen » en hommage

à Tony Allen, batteur nigérien de légende, un an après
sa disparition en avril 2020 à Paris à l’âge de 79 ans. Le
présent projet musical est le fruit d’un partenariat avec
la Fondation Touria et Abdelaziz TAZI, L’Uzine, et la
réalisation de Raja Saddiki.

« Dans ce titre je rends hommage à un homme qui
était un véritable musicien, et qui a un sens rythmique
unique. Son groove était d’une grande élégance. J’ai
senti, ce 30 avril 2020, une urgence à composer cette
chanson pour que ce maitre ne parte pas en silence »,
nous confie le jeune bassiste. « J’ai vécu l’ébauche de ce
magnifique  avec toi, à la maison, et pendant le confine-
ment et le résultat est grandiose », précise Ghizon An-
dalous, Directrice de Bakstage, Casablanca. 

Né à Agadir en 1985, Walid Halimi a découvert très
tôt sa passion pour la musique, il découvre en premier
le Gnaoui grâce au maalam Kasri. Accompagné de son
père Abdou, Walid fréquente chaque vendredi
« Maasra » à Taroudannt, un lieu préféré pour notre ar-
tiste où il apprend les premières notes musicales : Dekka

et le Malhoun grâce Baba Ali, le grand maître de Dakka. 
En 2009, en tant que bon élève en classe, sa mère lui

promet une guitare une fois il décroche son bac. Pari
réussi, promesse retenue. Après un diplôme en Agroa-
limentaire, le jeune bassiste se lance officiellement dans
le monde de la musique. « En séance de communication
orale, Walid m’a surpris. Accompagné de sa guitare il a
choisi nous jouer la fameuse chanson des Eagles, Hotel
California », nous confie sa formatrice Brigitte Glover. 

Sa guitare sur le dos, Walid découvre les grandes
scènes  au Maroc et dans d’autres pays. Avec une pléiade
d’artistes marocains, il participe aux grands spectacles :
Mawazine, Festival d’Essaouira, Timitar … Il part à la
découverte d’autres scènes internationales au Côte
d’Ivoire et Chili avec M. Nassouli, en Espagne avec la
chanteuse Bougrine et M. Jbara, à Bruxelles, en Egypte
(le festival de Sinai). 

Le jeune bassiste nous déclare œuvrer pour une mu-
sique répondant à notre besoin en tant qu’être humain
et « La musique c’est ma vie ». Une pratique de la mu-
sique avec des maîtres est le point fort de toute réussite,
précise le jeune bassiste.

Abdallah.H

Walid Halimi rend hommage au célèbre Tony Allen

L’acteur marocain Hammadi
Ammor n’est plus

L’acteur marocain Hammadi
Ammor est décédé dans la nuit de
vendredi à samedi à l’âge de 90

ans, a-t-on appris auprès de son entou-
rage. Le défunt artiste a rendu l’âme des
suites d’une longue maladie, a indiqué à
la MAP le président du syndicat de
l’union marocaine des arts dramatiques,
Abdelkebir Rgagna.

Figure emblématique ayant marqué
de son empreinte la production télévi-
suelle marocaine, feu Hammadi Ammor

comptait à son actif  un riche répertoire
d’interprétations grâce à ses multiples
performances au cinéma, au théâtre et à
la radio.

Natif  de Fès en 1930, il était connu
pour ses talents de parolier, ses textes
ayant été interprétés par de nombreux ar-
tistes marocains, dont Maati Belkacem et
Mohammed El Idrissi. 

Ses premières apparitions sur la scène
artistique ont commencé dans le théâtre
amateur dès 1948, avant sa création en

1951 à Casablanca de la troupe “Al
Manar”.

Le regretté avait également joué dans
plusieurs œuvres cinématographiques de-
venues cultes comme “Kaïd Ensa” en
1999 (Ruses des femmes) ou encore “Al
Mohima” (La mission) en 2002. 

Il avait aussi animé pendant plus de
10 ans l’émission “Alam Al Founoun”
(Le monde des arts). 
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Brahim El Haissan 
L'espace emblématique "Dar Souiri" à Es-

saouira abritera, du 17 mai au 05 juin prochain, une
exposition exceptionnelle de l'artiste plasticien et
critique d'art, Brahim El Haissan, initiée sous le
thème "L’Eloge de la trace".

Organisée par l’Association Essaouira-Moga-
dor, cette exposition individuelle offrira au grand
public, parmi les passionnés des arts, l'occasion de
découvrir et d'apprécier les nouvelles œuvres réa-
lisées par M. El Haissan durant la période allant de
2017 à 2021.

Par la même occasion, il sera procédé à la si-
gnature d’un catalogue de 64 pages, réalisé par cet
artiste-peintre, et regroupant des photos et des œu-
vres artistiques ainsi que des analyses réalisées par
une pléiade de critiques et de chercheurs de renom.
"L’artiste-peintre Brahim El Haissan se consacre à
l’exploration des questions esthétiques en tant que
critique d’art accompli. Son travail repose sur une
thématique qui constitue un point-carrefour entre
de nombreux champs épistémologiques", souligne
l’écrivain et critique d’art, Hassan Laghdach. En
effet, "le thème de la trace nomade est adossé au
statut de la mémoire et de l’oubli, au patrimoine
matériel et immatériel ainsi qu’au fonctionnement
du palimpseste, une question que Brahim El Hais-
san ne cesse d’expérimenter selon une démarche
heuristique et inter-picturale à géométrie variable",
explique M. Laghdach.

Le droit à la 
différence 
au coeur 
“La Cigogne 
Volubile” 
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“C’était une série tellement passion-
nante qu’après la fin de chaque épi-

sode, je m’empressais de regarder le
suivant”, confesse sans détour le jeune Ab-
dellah, en parlant de sa consommation fré-
nétique de la série à succès “La Casa de
Papel” dont il a suivi plus de 7 épisodes en
une seule nuit sur une plateforme de strea-
ming.

Ce visionnage marathonien a provoqué
des céphalées au jeune licencié en études an-
glaises, à cause de son manque de sommeil,
signe devenu très courant chez les fans des
films et séries plus que jamais à la portée sur
une panoplie de plateformes en ligne tels
que Netflix, Hulu et Disney, sur lesquels le
spectateur peut regarder des programmes
audiovisuels à la demande et en illimité.
Outre ces plateformes, d’innombrables sites
web et applications gratuites, facilement ac-
cessibles sur internet, proposent à leur tour
des séries de longue haleine qui peuvent at-
teindre des fois les 7 saisons.
A cet effet, le jeune Abdellah justifie, dans

une déclaration à la MAP, sa “bataille”
contre le sommeil par son son désir d’ap-
prendre la langue espagnole via la série à suc-
cès “La Casa de Papel”.

Il révèle que son “addiction” à ce thriller
l’empêchait d’éteindre sa tablette, “vision-
nant avidement les épisodes jusqu’au petit
matin et entraînant ainsi des conséquences
qui finissent par peser” sur sa santé.
La même histoire se répète avec Younès, qui
a indiqué dans une déclaration similaire qu’il
dispose d’un compte Netflix sur sa smart-
TV ainsi que sur son smartphone. Ceci lui a
ouvert grandement la voie à une consomma-
tion excessive des productions propres à la
plateforme, avouant qu’il est “conscient de
sa difficulté à gérer ses émotions face à une
bonne série”. 

Ce jeune qui travaille dans le secteur mé-
diatique raconte qu’à l’instant où la plate-
forme a mis en ligne une nouvelle saison de
“La Casa de Papel”, “je me suis mis à dévo-
rer toute la série, jusqu’à l’aurore”.
Du point de vue psychologique, cette pra-

tique de “visionnage boulimique” (binge-
watching en anglais), est considérée comme
une forme d’addiction qui n’est pas sans
effet sur la santé, menant à des problèmes
d’ordre social et professionnel et affectant le
lien social en raison de l’isolement provoqué
par les longues périodes passées devant une
télé ou un ordinateur. “Je me suis rendu
compte de la dangerosité de la chose à l’ins-
tant ou j’ai commencé à en ressentir les
conséquences sur ma santé, notamment la
fatigue oculaire (altération temporaire du
fonctionnement de l’œil) et la nécessité de
rester de longue heures assis les yeux rivés
sur un écran”, a souligné Younes. Il a en
outre relevé que malgré sa détermination à
réduire la surconsommation des séries en
ligne pour atteindre une heure par jour
comme durée maximale, ces plateformes
sont en cours de devenir une nouvelle forme
d’addiction à l’instar des jeux vidéo. “Je crois
que ce genre d’addiction est plus difficile à
gérer”, s’est-il désolé. De son côté, Anouar,
enseignant d’anglais et doctorant a estimé

que les groupes Facebook créés au seul effet
de “spoiler” les séries à succès l’ont conduit
à se lancer dans le marathon du visionnage
continu des programmes tels que “Breaking
Bad”, “Doctor House” ou encore “Game of
Thrones”. Il explique que ce genre de publi-
cations “gâchaient” ses séries préférées parce
qu’elles dévoilent des informations juste
avant ou après la diffusion d’un épisode,
alors qu’il était au tout début. “C’est pour ça
que j’ai décidé de me lancer dans le “mara-
thon-viewing” pour assouvir l’envie oppres-
sante de terminer la série”, a-t-il lancé d’un
air enjoué. En ce qui concerne le côté sus-
pens auquel recourent la plupart des séries
en guise d’”hameçon” dans le but d’attiser
l’envie chez le spectateur, Anouar relève
qu’une des solutions pour maîtriser cette
envie et de “se lâcher pour regarder les pre-
mières minutes de l’épisode suivant, dans le
but d’en connaître la fin et ainsi dépasser la
curiosité sans s’engager dans une bataille ou-
verte contre le sommeil dont l’issue sera une
défaite écrasante”.

Visionnage boulimique des séries : La guerre ouverte contre le sommeil



La pandémie est en passe
de faire plus de morts
cette année qu'en 2020, a

prévenu vendredi l'OMS au mo-
ment où l'espoir d'une vie plus
normale s'esquisse dans plu-
sieurs pays, au prix toutefois de
vifs débats aux Etats-Unis sur la
levée de la recommandation du
port du masque pour les vacci-
nés.

D'autres nations, dont
l'Inde, restent en revanche aux
prises avec une flambée épidé-
mique dévastatrice. Le Covid-19
a fait au moins 3,3 millions de
morts dans le monde depuis fin
décembre 2019 tandis que l'ap-
parition de variants et la pro-
gression inégale des campagnes
de vaccination continuent d'in-
quiéter.

Selon le patron de l'Organi-
sation mondiale de la Santé
(OMS), Tedros Adhanom Ghe-
breyesus, "au train où vont les
choses, la deuxième année de la
pandémie sera "beaucoup plus
mortelle que la première".

Il a en outre appelé à renon-
cer à vacciner les enfants et les
adolescents contre le coronavi-
rus et à faire don des doses ainsi
libérées au système Covax pour
les redistribuer aux nations dé-
favorisées.

Dans ce contexte, la star du
tennis Roger Federer a déclaré
que les athlètes avaient "besoin
d'une décision" ferme sur le
maintien des Jeux olympiques
de Tokyo, ajoutant qu'il com-
prendrait tout à fait si l'évène-
ment, déjà reporté d'un an, était
finalement annulé. "On n'en-
tend pas grand-chose. Cela me
fait penser que les Jeux auront
lieu, même si j'ai entendu que
beaucoup de gens à Tokyo sont
contre les Jeux", a-t-il dit à la
chaîne de télévision suisse
Léman Bleu.

Le Japon a à cet égard
étendu l'état d'urgence, qui
concernait déjà six départe-
ments dont celui de sa capitale,
à trois départements supplé-
mentaires face à la recrudes-
cence des cas de coronavirus, à
dix semaines seulement de l'ou-
verture des JO.

Aux Etats-Unis, dans la fou-
lée de l'annonce par les autorités
de la levée de la recommanda-
tion du port du masque pour les
personnes entièrement vacci-
nées (environ 35% de la popu-
lation), plusieurs enseignes de la
distribution, comme le géant
Walmart ou les supermarchés à

bas prix Costco, ont annoncé
vendredi renoncer dans leurs
magasins au masque obligatoire,
qui reste toutefois de rigueur
lorsque la législation locale l'im-
pose.

Mais les nouvelles directives
des autorités sanitaires, non
contraignantes, ont pris par sur-
prise les responsables locaux, les
experts et les entreprises, provo-
quant vendredi de vifs débats et
une certaine confusion dans le
pays, des altercations ayant
même éclaté au Congrès.

"Avant, les masques étaient
importants et d'un coup ils ne le
sont plus", s'est étonné à New
York Ivan Matta, 47 ans, em-
ployé dans une entreprise de
tourisme. "Ma crainte c'est,
comment vous allez vérifier que
les gens sont complètement
vaccinés ou pas? Je crois qu'il y
a beaucoup de gens qui ne vont
plus utiliser le masque même
s'ils ne sont pas vaccinés".

En parallèle, forts de résul-
tats jugés encourageants par
leurs gouvernements, plusieurs
pays, notamment en Europe,
rouvrent leurs économies affai-
blies.

Illustration, la Grèce a levé
vendredi toutes les restrictions
à la circulation après sept mois
de confinement pour inaugurer
une saison touristique très at-
tendue. Seule condition désor-
mais pour y voyager: être
vacciné ou présenter un test
Covid négatif. "Les restaurants
sont ouverts, on peut aller à la
plage, on peut profiter du beau
temps, on peut faire un peu de
shopping, c'est merveilleux de
pouvoir sortir à nouveau", s'ex-
clame en Crète une touriste al-
lemande de 28 ans, Caroline
Falk.

En Pologne, les cafés et les
restaurants pourront servir les
clients sur les terrasses à partir
de samedi.

L'Italie a de son côté an-
noncé qu'elle levait à partir de
dimanche la mini-quarantaine
de cinq jours pour les touristes
européens, cependant qu'au
Portugal, des centaines de va-
canciers britanniques sont at-
tendus dès lundi pour profiter
de la levée des restrictions sur
les voyages accordée par Lis-
bonne à son premier marché
touristique.

L'Angleterre se prépare elle
aussi à franchir une étape ma-
jeure, avec la réouverture lundi
des musées, hôtels et stades,
grâce à un net recul du nombre
des cas de Covid, après un long
confinement et des vaccinations
effectuées tambour battant.

Le Premier ministre britan-
nique Boris Johnson a toutefois
prévenu vendredi que le variant
indien risquait d'y perturber la
poursuite du déconfinement s'il
continuait à s'y propager, après
une poussée préoccupante à
certains endroits, notamment
dans le nord-ouest et à Londres.

La France a pour sa part an-
noncé que les voyageurs de qua-
tre nouveaux pays (Colombie,
Bahreïn, Costa Rica, Uruguay),
sur une liste qui en comptait
douze, seraient soumis à une
quarantaine de dix jours à partir
de dimanche.

En Inde, en proie à une
flambée épidémique dévasta-
trice, nombre d'Etats sont aux
prises avec des pénuries de vac-
cins, limitant les créneaux dis-
ponibles pour les 600 millions
d'adultes de 18-44 ans qui peu-
vent désormais se faire vacciner.

La vaccination avec le
Spoutnik V russe a néanmoins
débuté vendredi dans ce pays de
1,3 milliard d'habitants. Les pre-
mières injections ont eu lieu à
Hyderabad (centre), après une
approbation d'urgence de l'utili-
sation de ce vaccin par New
Delhi le 12 avril.

Après avoir plongé dans le
chaos les grandes métropoles
indiennes, à court de médica-
ments, de réserves d'oxygène et
de lits pour les malades, le virus
poursuit ses ravages dans les
campagnes privées d'infrastruc-
tures.

Les morts sont enterrés ou
parfois abandonnés dans les ri-
vières, tandis que les malades
tentent de se soigner avec des
décoctions de plantes. Ces der-
niers jours plus de 100 cadavres
ont échoué sur les rives du
Gange, laissant craindre une si-
tuation tout aussi désastreuse
ailleurs. "On laisse les gens
mourir", dit Kidwai Ahmad,
joint par l'AFP dans son village
de Sadullahpur, dans l'Etat de
l'Uttar Pradesh (nord). "C'est
l'Inde que l'on cache à tout le
monde".

La deuxième année de pandémie risque d'être pire que la première

Confusion sur les masques aux USA



Des dizaines de milliers de
manifestants sont des-
cendus samedi dans les

rues de plusieurs villes d'Europe et
d'Amérique du Nord, en soutien
aux Palestiniens dans les affronte-
ments en cours avec Israël.

En France, environ 22.000
personnes ont manifesté dans 60
rassemblements, dont environ
3.000 à Paris, malgré l'interdiction
des autorités, qui avaient mis en
avant le précédent de 2014,
lorsqu'une marche pro-palesti-
nienne avait dégénéré en violences
urbaines. Les policiers ont appli-
qué dans la capitale française les
consignes de "dispersion systéma-
tique et immédiate" dès que des
manifestants tentaient de se re-
grouper, en utilisant des canons à
eau et gaz lacrymogènes.

Selon les journalistes, des face-
à-face entre manifestants et forces
de l'ordre avaient lieu dans l'après-
midi dans le quartier populaire de
Barbès, dans le nord de la capitale.
"Palestine vivra. Palestine vaincra",
pouvait-on entendre. Boulevard
Barbès, un groupe d'une centaine
de personnes chantait "Israël as-
sassin". Des drapeaux palestiniens
étaient brandis ou utilisés en cape.
"La France est le seul pays démo-
cratique à interdire ces manifesta-
tions", ont protesté les avocats de
l'Association des Palestiniens en
Ile-de-France.

A Londres, des milliers de per-
sonnes ont manifesté dans le cen-
tre de la ville, appelant le
gouvernement britannique à inter-
venir pour faire cesser l'opération
militaire israélienne. "Le gouverne-
ment britannique est complice de
ces actes aussi longtemps qu'il of-
frira un soutien militaire, diploma-
tique et financier à Israël", ont

estimé les organisateurs. Selon eux,
parmi lesquels la coalition Stop the
War et l'association musulmane du
Royaume-Uni, la manifestation a
rassemblé 150.000 personnes. In-
terrogée par l'AFP, la police n'a pas
communiqué de chiffre.

A Rome, quelques centaines
de personnes se sont rassemblées
près de la basilique Santa Maria
Maggiore, portant de grands dra-
peaux palestiniens et chantant des
slogans. "Pas besoin d'être musul-
man pour soutenir la Palestine, il
suffit d'être humain", proclamait
une pancarte.

En Allemagne, des milliers de
personnes ont manifesté à Berlin
et dans plusieurs villes à l'appel de
collectifs pro-palestiniens. Les ma-
nifestants criaient "Libérez Gaza!,
"Palestinian live matter" ou "Sau-
vez Cheikh Jarrah", quartier où des
familles palestiniennes sont mena-
cées d'éviction par des colons is-

raéliens.
A Madrid, environ 2.500 per-

sonnes ont défilé dans le calme.
"Le silence des uns est la souf-
france des autres", "Al Qods capi-
tale éternelle de Palestine",
pouvait-on lire sur les banderoles
et pancartes brandies par les ma-
nifestants. "Ils sont en train de
nous massacrer. Nous sommes
dans une situation dans laquelle la
Naqba (la "catastrophe" en arabe)
se poursuit en plein XXIe siècle",
a déclaré à l'AFP Amira Cheikh-
Ali, 37 ans, fille de réfugiés pales-
tiniens, faisant référence au terme
utilisé pour désigner l'exode des
Palestiniens après la création de
l'Etat d'Israël en mai 1948.

A Varsovie, environ trois cent
personnes, principalement des Pa-
lestiniens établis en Pologne, ont
manifesté devant l'ambassade d'Is-
raël. Drapeaux palestiniens à la
main, ils ont brandi des pancartes

"Stop à l'holocauste des Palesti-
niens"ou "Al Qods, la capitale de
la Palestine", et crié des slogans en
faveur de la "Palestine libre".

Comme en Europe, des mil-
liers de manifestants sont descen-
dus samedi dans la rue aux
Etats-Unis et au Canada. Quelque
2.000 manifestants se sont notam-
ment rassemblées à New York,
dans le quartier de Brooklyn, en
scandant "Palestine libre" et en
brandissant des drapeaux palesti-
niens. "Les Palestiniens ont le droit
de vivre librement et les enfants de
Gaza ne doivent pas être tués", a
réagi Alison Zambrano, une étu-
diante de 20 ans venue du
Connecticut voisin pour manifes-
ter à New York. "Je dis à M. (Joe)
Biden et à son gouvernement de
cesser de soutenir le meurtre. Sou-
tenez les victimes, arrêtez l'oppres-
sion", a ajouté dans la foule
Mashhour Ahmad, un Palestinien

de 73 ans qui vit à New York de-
puis 50 ans.

Des rassemblements ont éga-
lement eu lieu dans d'autres villes
américaines, notamment à Boston
et à Washington. Au Canada ils
étaient aussi plusieurs milliers, à
Montréal et Toronto.

En Tunisie, des manifestations
ont eu lieu dans plusieurs villes.
Des centaines de manifestants dra-
pés dans des drapeaux palestiniens
se sont rassemblés dans le centre
de Tunis, avant de défiler sur l'ave-
nue Habib Bourguiba, surveillés
par la police. "Quand il s'agit des
massacres contre les Palestiniens,
les puissances internationales res-
tent muettes et sans réaction face
aux crimes sionistes", a dénoncé
Dalila Borji, une étudiante de 23
ans. Pour sa maman Nahla, "cette
injustice alimente de plus en plus
la haine des gens envers Israël et
les pays qui le soutiennent". 

Mobilisation pro-palestinienne 
en Europe et en Amérique du Nord

Le directeur d'Al-Jazeera a dénoncé
un "crime de guerre" et une tenta-
tive de "faire taire les médias" après

que l'armée israélienne a bombardé sa-
medi à Gaza l'immeuble abritant les lo-
caux de la chaîne de télévision qatarie et
d'autres médias. "La destruction des bu-
reaux d'Al-Jazeera et de ceux d'autres mé-
dias dans la tour Al-Jalaa à Gaza est une
violation flagrante des droits humains et
est considérée internationalement comme
un crime de guerre", a dénoncé Mostafa
Souag, le directeur général par intérim du
groupe qatari. "Le but de ce crime odieux
est de faire taire les médias et de cacher le

carnage et la souffrance indicibles de la
population de Gaza", a-t-il déclaré.

Le directeur de l'information d'Al-Ja-
zeera, Assef  Hamidi, a indiqué à l'AFP
que la chaîne prendra "toutes les mesures
pour poursuivre Israël" en justice, ajoutant
que "la réponse la plus importante (était)
de continuer à couvrir les événements".
Des journalistes de l'AFP ont vu la tour
de 13 étages, qui accueille aussi l'agence de
presse américaine Associated Press (AP),
se faire pulvériser par plusieurs missiles.
L'armée israélienne avait demandé préala-
blement l'évacuation de l'immeuble.

AP s'est dit "choquée et horrifiée".

"Nous avons évité de justesse de terribles
pertes humaines. Une dizaine de journa-
listes et de pigistes d'AP se trouvaient dans
l'immeuble et heureusement, nous avons
pu les évacuer à temps", a déclaré dans un
communiqué le patron de l'agence, Gary
Pruitt. "Le monde sera moins informé sur
ce qui se passe à Gaza à cause de ce qui
s'est passé aujourd'hui", a-t-il déploré.

La Maison Blanche a de son côté as-
suré avoir dit directement aux Israéliens
que "garantir la sécurité des journalistes et
des médias indépendants était une respon-
sabilité d'une importance capitale", selon
un tweet de sa porte-parole Jen Psaki.

De son côté, l'AFP a tenu "à exprimer
toute sa solidarité avec les médias dont les
bureaux ont été détruits à Gaza", a déclaré
Fabrice Fries, le PDG de l'agence, appe-
lant au respect du "droit à l'information".
"Nous sommes profondément choqués
par le fait que des bureaux de médias
soient visés de cette façon", a par ailleurs
réagi son directeur de l'information, Phil
Chetwynd. Plus importante chaîne d'in-
formation du monde arabe, Al-Jazeera est
régulièrement prise pour cible par des ré-
gimes autoritaires au Moyen-Orient où ses
correspondants couvrent guerres et sou-
lèvements populaires.

Al-Jazeera qualifie le bombardement 
de ses bureaux à Gaza de crime de guerre
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Les combats ont repris di-
manche entre forces gou-
vernementales et talibans

dans le sud de l'Afghanistan, au
terme de la trêve décrétée pour la
fête de l'Aïd, dans le contexte du
retrait des derniers soldats amé-
ricains. Des accrochages ont été
signalés dans la périphérie de
Lashkar Gah, la capitale de la
province du Helmand, ont indi-
qué un porte-parole de l'armée et
un responsable local.

Cette zone a été le théâtre
d'intenses combats depuis le 1er
mai, date à laquelle les Etats-Unis
étaient supposés avoir retiré leurs
2.500 soldats encore présents sur
place. "Les combats ont débuté
tôt ce matin et se poursuivent en-
core", a déclaré à l'AFP Attaullah
Afghan, chef  du conseil provin-
cial du Helmand. Il a affirmé que
des talibans avaient attaqué plu-
sieurs points de contrôle autour
de la capitale provinciale et dans
d'autres districts. Un porte-parole
de l'armée afghane dans le sud a
confirmé que les combats avaient
repris. "Elles (les forces afghanes,
ndlr) sont à l'origine des opéra-
tions", a cependant affirmé à
l'AFP le porte-parole des talibans
Zabihullah Mujahid. "Ne nous
en attribuez pas la responsabi-
lité".

Les Etats-Unis, qui cherchent
à mettre un point final à leur plus
longue guerre, devaient avoir re-
tiré l'ensemble de leurs troupes
encore présentes sur place au 1er
mai, en vertu de l'accord signé en
2020 au Qatar avec les talibans
par l'ancienne administration de

Donald Trump. Mais le nouveau
président américain Joe Biden,
tout en confirmant le retrait total,
a repoussé cette échéance au 11
septembre, date du 20ème anni-
versaire des attentats de 2001 aux
Etats-Unis, ce qui a suscité la co-
lère des talibans.

Nishank Motwani, un expert
indépendant de l'Afghanistan, a
expliqué à l'AFP que les talibans
voyaient le retrait américain
comme une victoire. Pour eux,
"la fin de la république afghane,
telle qu'on la connaît, est en vue".

Les forces gouvernementales
ont continué à bénéficier d'un
soutien aérien crucial des Etats-
Unis et rien ne dit qu'elles pour-
ront contenir les assauts des
talibans sans l'aide de Washing-
ton. "Ca va être très difficile pour
nous d'effectuer des opérations",
a déclaré cette semaine à l'AFP
un officier afghan sous couvert
d'anonymat après le retrait des
forces américaines de la base aé-
rienne de Kandahar, qui fut un
temps la deuxième la plus grande
du pays. "Nos avions ne peuvent
voler la nuit, ce qui fait que les
opérations nocturnes seront
compliquées".

Les talibans, imités par le
gouvernement afghan, avaient
annoncé lundi un cessez-le-feu
de trois jours pour l'Aïd el-Fitr, la
fête musulmane qui marque la fin
du ramadan.

Cette trêve a globalement été
respectée par les deux parties.
Mais la fragile accalmie a été in-
terrompue vendredi par l'explo-
sion d'une bombe dans une

mosquée de la banlieue de Ka-
boul dans laquelle 12 fidèles,
dont l'imam local, sont morts.

Les talibans ont nié toute res-
ponsabilité dans cet attentat qui
a été revendiqué par le groupe
Etat Islamique (EI), selon
l'agence américaine SITE, spécia-
lisée dans la surveillance de l'ac-
tivité en ligne des groupes
jihadistes. La trêve qui s'est ache-
vée samedi soir est seulement la
quatrième conclue entre talibans
et forces gouvernementales en 20

ans de conflit.
Vendredi, des négociateurs

du gouvernement afghan et des
membres de la direction du mou-
vement taliban s'étaient rencon-
trés au Qatar pour discuter des
pourparlers de paix, au point
mort depuis des mois. "Les deux
parties sont tombées d'accord
pour continuer les pourparlers"
après l'Aïd el-Fitr, avaient souli-
gné les talibans dans un tweet.

Mais les insurgés encerclent
de plus en plus les grands centres

urbains, laissant suggérer qu'ils
attendent le retrait des Améri-
cains pour déclencher de vastes
offensives contre les villes.

Le 8 mai, plus de 50 per-
sonnes ont été tuées et une cen-
taine d'autres blessées dans un
quartier chiite de la capitale par
l'explosion de bombes placées
devant une école de filles. Il
s'agissait de l'attentat le plus
meurtrier en un an. Les autorités
ont accusé les talibans mais ceux-
ci ont nié en avoir été les auteurs.

Les combats reprennent
dans le sud de l’Afghanistan 

Le ministre de la Défense vénézué-
lien a dénoncé samedi "l'enlève-
ment" de huit soldats par un groupe

armé d'irréguliers colombiens, dans le sud-
ouest du Venezuela, près de la Colombie,
une zone où se déroulent des combats
avec l'armée depuis le 21 mars. "Pendant
les combats, huit militaires professionnels
ont été capturés. Nous avons reçu des
preuves de vie le 9 mai. Nous dénonçons
devant la communauté internationale (...)
l'infâme enlèvement de ces soldats", a dé-
claré le ministre Vladimir Padrino Lopez,
dans un communiqué lu à la télévision,
confirmant l'annonce faite lundi par une
ONG de défense des droits de l'Homme.
"Nous exigeons de leurs ravisseurs (...) la
préservation de leur vie et de leur intégrité

physique (...) Nous avons effectué des
contacts conduisant à leur libération pro-
chaine et la Chancellerie (ministère des Af-
faires étrangères) se coordonne avec le
Comité international de la Croix-Rouge
pour faire le lien avec nos frères combat-
tants", a ajouté le ministre.

Lundi, l'ONG Fundaredes, très cri-
tique du pouvoir, avait rendu public un
communiqué émanant d'un groupe dissi-
dent des Forces armées révolutionnaires
de Colombie (Farc). Dans le texte, ce
groupe disait avoir "capturé comme pri-
sonniers de guerre" huit soldats dont il
donnait l'identité. Il en appelait "aux bons
offices de la Croix-Rouge" à qui il disait
vouloir les remettre.

Jointe par l'AFP, la Croix-Rouge avait

reconnu avoir pris connaissance du texte
sans vouloir faire d'autres déclaration,
son travail humanitaire "étant régi par
des principes de neutralité et de confi-
dentialité".

Dans une vidéo que l'AFP s'est procu-
rée par le biais d'une source militaire, cinq
personnes - les mains liées dans le dos - se
présentent comme des membres des
forces armées vénézuéliennes et disent
avoir été capturés par les Farc dans la ville
de La Victoria, dans l'Etat d'Apure (ouest),
épicentre du conflit. "Nous avons établi
des contacts propices à leur libération ra-
pide", a assuré M. Padrino. Il a également
déclaré que le ministère des affaires étran-
gères se coordonnait avec la Croix-Rouge
pour "servir de liaison dans le transfert"

des soldats capturés.
Depuis fin mars, les combats dans

cette région de grande insécurité et à la
frontière poreuse ont fait 16 morts du
côté de l'armée, selon le bilan officiel du
ministère de la Défense vénézuélien qui
a fait état de "pertes" infligées à l'ennemi
et de plus d'une trentaine de prisonniers.
Des milliers de civils ont fui le secteur.

Caracas, qui renforce régulièrement
ses troupes dans la zone, dit avoir lancé
en mars des opérations pour libérer son
territoire de toute incursion de groupe
armé colombien. Le Venezuela accuse
ces groupes d'avoir posé des mines anti-
personnel et d'être en cheville avec le
narco-trafic. Il accuse aussi le président
colombien Ivan Duque d'être impliqué.

Le Venezuela dénonce l'enlèvement de huit
soldats par un groupe armé colombien 







ROYAUME DU MAROC
Ministère de l’Intérieur
Wilaya de Casa-Settat
Province de Berrechid
Pachalik Ouled Abbou

Commune Ouled Abbou
AVIS D’APPEL 

D'OFFRES OUVERT
N°07/OAB/2021

Le 14/06/2021 à 13h00, il
sera procédé dans les bu-
reaux de monsieur le pré-
sident de la commune
Oulad Abbou à l’ouver-
ture des plis relatifs à l’ap-
pel d’offres sur offres de
prix pour : Travaux de
construction de cinq (5)
terrains de proximité à la
commune Ouled Abbou –
Province de Berrechid.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré  au bureau
des marchés publics de la
commune d’Ouled
Abbou, ou téléchargé à
partir du portail des mar-
chés de l’Etat : www.mar-
chespublics.gov.ma 
Le dossier d’appel d’offres
peut être envoyé par voie
postale aux concurrents
qui le demandent dans les
conditions prévues à l’ar-
ticle 19 du décret 2-12-349
du 08 Joumada premier
1434 (20 mars 2013) relatif
aux marchés publics.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme
de 42.000,00 DHS (Qua-
rante  deux mille dirhams)
au nom de la commune
Ouled Abbou.
L’estimation des coûts des
prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée
à la somme de 1998.660,00
DHS TTC (Un million
neuf cents quatre vingt
dix huit mille six cent
soixante dhs ttc)
Le contenu et la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes
aux dispositions des arti-
cles 27, 29 et 31 du décret
n°2-12-349 relatif aux mar-
chés publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par
courrier recommandé
avec accusé de réception
au bureau précité ; 
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau d’ordre de la
commune d’Oulad Abbou
(province de Berrechid) ; 
- soit les remettre au prési-
dent de la commission
d'appel d'offres au début
de la séance et avant l'ou-
verture des plis.
- Soit déposer leurs plis
par voie électronique
conformément à l’arrêté
du ministre de l’Economie
et des Finances n°20-14 du
04/09/2014.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par le règlement de
consultation.

N° 4601/PA_____________
ROYAUME DU MAROC
Ministère de l’Intérieur
Wilaya de Casa-Settat
Province de Berrechid
Pachalik Ouled Abbou

Commune Ouled Abbou
AVIS D’APPEL

D'OFFRES OUVERT
N°06/OAB/2021

Le 14/06/2021 à 11h00, il
sera procédé dans les bu-

reaux de monsieur le pré-
sident de la commune
Oulad Abbou à l’ouver-
ture des plis relatifs à l’ap-
pel d’offres sur offres de
prix pour : Travaux de
construction des  points
d’eau des douars relevant
de la commune d’Ouled
Abbou – Province de Ber-
rechid.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré  au bureau
des marchés publics de la
commune d’Ouled

Abbou, ou téléchargé à
partir du portail des mar-
chés de l’Etat : www.mar-
chespublics.gov.ma 
Le dossier d’appel d’offres
peut être envoyé par voie
postale aux concurrents
qui le demandent dans les
conditions prévues à l’ar-
ticle 19 du décret 2-12-349
du 08 Joumada premier
1434 (20 mars 2013) relatif
aux marchés publics.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de

20.000,00 DHS (Vingt mille
dirhams) au nom de la
commune Ouled Abbou.
L’estimation des coûts des
prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée
à la somme de
1.310.625,00 DHS TTC
(Un million trois cents dix
mille six cent vingt cinq
dhs TTC).
Le contenu et la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes

aux dispositions des arti-
cles 27, 29 et 31 du décret
n°2-12-349 relatif aux mar-
chés publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par
courrier recommandé
avec accusé de réception
au bureau précité ; 
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau d’ordre de la
commune d’Oulad Abbou
(province de Berrechid) ; 
- soit les remettre au prési-

dent de la commission
d'appel d'offres au début
de la séance et avant l'ou-
verture des plis.
- Soit déposer leurs plis
par voie électronique
conformément à l’arrêté
du ministre de l’Economie
et des Finances n°20-14 du
04/09/2014.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par le règlement de
consultation.

N° 4600/PA
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Sport
LUNDI 17 MAI 2021

Leicester a remporté la première Coupe
d'Angleterre de son histoire, samedi, en

battant le Chelsea de Thomas Tuchel (1-0)
grâce à une frappe magnifique de Youri Tiele-
mans en pleine lucarne, devant 21.000 specta-
teurs admis à Wembley.

Cette défaite sonne comme un revers cin-
glant pour Chelsea, à qui l'égalisation a été re-
fusée par la VAR à une minute de la fin du
temps réglementaire, à deux semaines de la fi-
nale de la Ligue des Champions à Porto contre
Manchester City.

Toujours pas assurés de disputer la pro-
chaine C1 via le championnat, les Londoniens
ont encore trois matches cette saison, deux en
Premier League, et leur finale européenne,
pour éviter une énorme désillusion.

"Je pense qu'on a juste manqué d'un peu
de réussite aujourd'hui. Je ne vois pas com-
ment Leicester aurait pu gagner ce match sans
ce tir dans la lucarne sorti de nulle part", a es-
timé l'Allemand après la rencontre, assurant
ne rien avoir à reprocher à ses joueurs.

Pour les Foxes, qui avaient perdu leurs
quatre finales précédentes dans la compétition,
la dernière remontant à 1969, c'est la récom-
pense d'un travail de longue haleine mené par
Brendan Rodgers depuis son arrivée en février
2019.

"La Coupe d'Angleterre, partout dans le
monde, mais surtout dans la culture britan-
nique, est un moment tellement à part", a es-
timé celui qui restait jusqu'ici surtout associé
au titre qu'il avait laissé échapper avec Liver-
pool en 2014, alors que les Reds comptaient
cinq points d'avance à trois journées de la fin.

Disputée devant 21.000 personnes, dans
le cadre de l'assouplissement progressif  des
mesures anti-Covid par le gouvernement bri-

tannique, cette rencontre n'a pas atteint des
sommets en termes de spectacle, malgré son
final dramatique.

Elle a confirmé la solidité défensive de
deux équipes, portées vers un jeu de transition
qui n'a pas vraiment trouvé à s'exprimer sa-
medi.

Premier entraîneur allemand sur le banc
d'une finale de Coupe d'Angleterre, Tuchel,
ancien coach du Paris SG, n'a pu, une fois en-
core, que constater les difficultés de son
équipe à créer le danger.

Et si Leicester n'a pas non plus eu plé-
thore d'occasions, il a su profité d'un ballon
récupéré près de la ligne médiane et transmis
à leur métronome belge du milieu de terrain
pour faire la différence.

D'une frappe du droit tendue, Tielemans
a trouvé la lucarne droite d'un Kepa qui n'a
rien pu faire (1-0, 63e) pour faire chavirer les
supporters de Leicester.

En face, les Blues ont certes dominé et eu
la possession, mais ils n'ont que très rarement
inquiété le gardien adverse avant le dernier
quart d'heure.

Dans une défense abandonnée par son
leader, Jonny Evans, blessé dès la 34e minute,
le jeune Français Wesley Fofana, 20 ans, a par-
ticulièrement brillé, à l'image d'une première
saison impressionnante de maturité et de dé-
contraction.

Juste avant la demi-heure de jeu, la défense
centrale de Chelsea avait eu la meilleure op-
portunité, Cesar Azpilicueta manquant d'un
rien de la tête un ballon effleuré par Timo
Werner, après une combinaison entre Thiago
Silva et Antonio Rüdiger (29e).

Les Blues se sont ensuite montrés plus
pressants en fin de match, une tête de Ben

Chilwell étant effleurée par Kasper Schmei-
chel et détournée sur le poteau (78e), avant
que le portier international danois ne réalise
une parade exceptionnelle sur une volée de
Mason Mount (87e). "C'est un gardien de
classe mondiale qui n'a pas la reconnaissance
qu'il mérite parce qu'il est tellement régulier et
il a une telle concentration (...) j'ai beaucoup
de chance de l'avoir", l'a complimenté Rodgers
après le match.

Chelsea, chez qui Olivier Giroud avait
remplacé, à la 83e, un Timo Werner une nou-

velle fois trop discret, a pourtant bien cru éga-
liser sur un but contre son camp des Foxes, à
la 89e. Mais la VAR a annulé le but pour un
hors-jeu de Chilwell au départ de l'action.

Champion d'Angleterre surprise en 2016,
Leicester écrit une nouvelle belle page de son
histoire et offre aussi un beau cadeau à Jamie
Vardy, son buteur, qui est devenu le premier
joueur de l'histoire à avoir disputé sur ses 14
ans de carrière tous les tours de la Coupe
d'Angleterre, du premier tour préliminaire,
quand il jouait en amateur, à la finale.

Coupe d'Angleterre : Tielemans et Leicester foudroient Chelsea

En attendant le match de Naples di-
manche, la Juventus s'est replacée
dans la bataille pour la Ligue des

champions samedi grâce à sa victoire dou-
loureuse face à l'Inter Milan (3-2) lors de la

37e journée du championnat d'Italie.
Ce succès permet aux Bianconeri de

prendre la quatrième place avec deux points
d'avance sur Naples (5e, 73 pts), qui devait
se déplacer à Florence dimanche et de recol-

ler à l'AC Milan (3e, 75 pts), qui devait af-
fronter Cagliari également dimanche. 

En cas de victoire de ses deux rivaux, la
Juventus retrouverait la 5e place et devrait
l'emporter lors de la 38e et dernière journée
de championnat, en espérant un faux-pas de
Naples et de l'AC Milan.

La passation de pouvoir avec l'Inter
d'Antonio Conte, qui vient de lui ravir le scu-
detto après neuf  titres consécutifs, a débuté
à l'avantage de la Juve grâce à un pénalty, en
deux temps, de Ronaldo (24e).

L'Inter est revenue au score après un
autre pénalty, transformé par Romelu Lu-
kaku (36e). Dans le temps additionnel de la
première période, Juan Cuadrado a profité
d'un contre favorable pour envoyer une
frappe lointaine au fond des filets (48e).

En seconde période, la Juve a longtemps
tenu, pourtant réduite à dix après l'exclusion
de Rodrigo Bentancur (56e), face aux vagues
incessantes des Nerazzurri, mais elle a cédé
sur un centre dévié par Giorgio Chiellini
dans son propre but (84e).

Les joueurs d'Andrea Pirlo ont finale-
ment repris l'avantage grâce à un pénalty gé-
néreux transformé par Cuadrado (88e). Les
intéristes ont également fini à dix après l'ex-
clusion de Marcelo Brozovic (92e).

Samedi après-midi, l'Atalanta Bergame a
obtenu son billet pour la prochaine Ligue des

champions avant même la dernière journée
de championnat d'Italie en s'imposant sur la
pelouse du Genoa (4-3).

Les Bergamasques ont déroulé en pre-
mière mi-temps en menant 3 buts à 0 grâce
à Duvan Zapata (9e), Ruslan Malinovskyi
(27e) et Robin Gosens (44e). Au retour des
vestiaires, les entrants ont fait la différence:
un doublé d'Eldor Shomurodov (48e, 84e)
et Goran Pandev (67e) pour le Genoa et
Mario Pasalic pour l'Atalanta (51e).

La "Dea" conserve sa deuxième place
(78 pts) et prend provisoirement trois points
d'avance sur l'AC Milan qui devait reçevoir
dimanche soir Cagliari (15e).

Même en cas de victoire des Rossoneri
lors des deux prochains matches, l'Atalanta
est assurée de jouer la Ligue des champions
à la faveur d'une différence particulière favo-
rable, qui leur permet d'aborder plus serei-
nement la dernière journée de Série A, le 23
mai, face à l'AC Milan.

En fin de soirée, la Roma a remporté le
derby contre la Lazio (2-0, buts de Mkhita-
ryan 42e et Pedro 78e) et conforté sa sep-
tième place, synonyme de qualification pour
les barrages de la Ligue Europa. La Lazio, en
revanche, reste sixième à huit points de la Ju-
ventus et ne peut donc plus terminer dans le
top 4 qualificatif  pour la Ligue des cham-
pions.

Calcio : La Juve toujours en course pour une place en C1



Sport 23

Le derby maghrébin qui a op-
posé, vendredi au stade 5 Juil-
let à Alger, l’équipe algérienne

du Mouloudia au Wydad de Casa-
blanca, comptant pour les quarts de
finale aller de la Ligue africaine des
clubs champions, s’est soldé sur un
score de parité, un partout.

Un résultat positif  pour les
Rouges qui leur permettra d’abor-
der la seconde manche, le 22 cou-
rant au Complexe sportif
Mohammed V de Casablanca, dans
de bonnes dispositions. L’issue fi-
nale aurait pu être meilleure pour les
Casablancais s’ils s’étaient montrés
davantage appliqués et si l’arbitre ne
leur avait pas refusé un but des plus
valables signé Walid El Karti.

A ce propos, le comité du WAC
a adressé une lettre de protestation
à la CAF pour faire entendre sa voix
et surtout anticiper l’éventualité
d’autres erreurs d’arbitrage qui
pourraient intervenir dans les pro-
chains matches. 

Une bonne tactique mais cela
ne voudrait pas dire qu’il faudrait
charger à cent pour cent le trio d’ar-
bitrage éthiopien conduit par Bam-
lak Tessema qui aurait pu siffler un
penalty en faveur des Algérois suite
à une faute de Yahya Jabrane sur un
attaquant du MCA.

Fidèle à sa stratégie, le Wydad a
abordé pied au plancher les débats
de cette opposition, manœuvrant
sur les deux flancs via Ellafi et
Msuva dans l’espoir de déstabiliser
une arrière-garde qui a tenu bon,
même s’il y avait un but refusé de
Karti et un ballon repoussé par la

transversale de Hassouni. Et il a
fallu donc attendre la seconde pé-
riode pour que le WAC débloque la
situation sur penalty après une faute
sur Mohamed Ounnajem entré en
cours de jeu. A la transformation,
Yahya Jabrane donne l’avantage à
son équipe à la 66ème minute, sauf
que cette avance n’a pas été préser-
vée, puisque les locaux sont parve-
nus à remettre les pendules à l’heure
à la 83è mn grâce à une réalisation
de Miloud Rebiai.

Le score en restera là, issue qui,
sur le papier, accorde un léger avan-
tage aux Rouge et Blanc décidés

plus que jamais à aller jusqu’au bout
dans cette épreuve, d’autant plus
que la finale 2021 de la C1 aura lieu
le 17 juillet au Complexe Moham-
med V de Casablanca, au moment
où le comité exécutif  de la CAF a
retenu le stade de Cotonou au
Bénin pour abriter la finale de la
Coupe de la Confédération.

Pour ce qui est des autres résul-
tats enregistrés au terme des
matches aller des quarts de finale de
la Ligue des champions, il y a lieu de
citer en premier le carton de l’équipe
sud-africaine de Kaizer Chiefs qui a
taillé en pièces son homologue tan-

zanienne de Simba (4-0), sachant
que le vainqueur de ce match sera à
l’épreuve du WAC ou du MCA au
dernier carré.

Le second représentant du
football algérien en C1, Chabab Be-
louizdad, est en droit de se targuer
de sa parfaite opération, après avoir
surclassé à domicile l’Espérance de
Tunis par 2 à 0. Et c’est d’ailleurs sur
ce même score que la formation
égyptienne d’Al Ahly, tenante du
titre, a eu raison au stade Essalam
au Caire, du club sud-africain de
Mamelodi Sundowns.  

Mohamed Bouarab   

Ligue des champions : Le WAC a dicté son standing à Alger
La finale de la C1 à Casablanca et celle de la C2 à Cotonou

EN de Futsal 

L'équipe nationale de futsal s’est
rendue samedi en Egypte pour par-
ticiper au Championnat arabe, prévu
au Caire du 20 au 30 mai. 

A l'issue du tirage au sort, la sé-
lection nationale de futsal a été logée
dans le Groupe B, aux côtés des
Emirats arabes unis, de l'Arabie
Saoudite et des Comores.

A cet effet, le sélectionneur na-
tional Hicham Deguig a convoqué
18 joueurs pour prendre part à ce
championnat.

Ci-après la liste des joueurs
convoqués : El Ayyane Anas (Cyber-
tel Aniene, Italie), Abdelkarim Nbia
et Ismail Amzal  (Sakr Agadir), Reda
El Khiyari et Ayoub Ouandori (Dy-
namo Kénitra), Abdellatif  Fati,
Idriss Rayess El Fenni, Soufiane
Bourite, Saad Knia, Otmane Boum-
zou, Youssef  Jaouad, Mohamed
Jaouad, Mohamed Achraf  Saoud et
Youssef  El Mezray (Chabab Mo-
hammédia), Khalid Kauiri (Loukous
Kasr El Kébir), Yassine El Meftahi
(Ajax Tétouan), Hamza Sellami
(Ville Haute Kénitra) et Youness El
Assaas (Loukous Kasr El Kébir).

Championnat D2
Voici les résultats et le pro-

gramme de la 22è journée de la Bo-
tola Pro D2 "Inwi" de football, au
terme des matches joués samedi:

ASS-CJBG : 3-1
KAC-CAK : 2-1
UTS-RAC : 2-2
WAF-OD : 2-0
A noter que les matches TAS-

SM, WST-OCK, KACM-IZK et
RBM-JSS devaient être disputés di-
manche.
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Divers

Le tunisien Fathi Jebal a été nommé
nouvel entraineur du Moghreb de

Fès (MAS), qui évolue en Botola Pro D1
‘’Inwi’’ de football.

Dans un communiqué, le MAS a an-
noncé la désignation de Fathi Jebal et de
son adjoint Abdelhay Ben Soltane à la
tête de la barre technique du club, sans
préciser la durée du contrat. 

Depuis la résiliation à l’amiable, fin
avril dernier, du contrat qui le liait à l’en-
traineur argentin Miguel Angel Ga-
mondi, le MAS est dirigé par l’ex-joueur
du club Aziz Slimani. Fathi Jebal devient
ainsi le troisième entraineur à prendre les

commandes du club cette saison, après
Gamondi et Abdellatif  Jrindou, remer-
cié, lui, fin février dernier.

Âgé de 58 ans, le technicien tunisien
a une longue expérience dans les cham-
pionnats arabes. Outre dans son pays
natal (CS Sfaxien), il a notamment en-
trainé en Arabie Saoudite (Najran, Al
Fateh et Al Shabab), aux Emirats arabes
unis (Ajman) et au Qatar (Al-Shahania).

Au terme de la 16è journée de la Bo-
tola Pro D1 ‘’Inwi’’ de football, le club
de la cité Idrisside occupe la 10è posi-
tion, avec 18 points et devait affronter
hier la RSB.

Botola Pro D1 : Scores de parité à l’affiche Fathi Jebal, nouvel
entraineur du MAS 

Le Moghreb de Tétouan et l'AS FAR se sont
quittés sur un nul blanc (0-0), samedi soir au

grand stade de Tanger, pour le compte de la 17è
journée de la Botola Pro D1 "Inwi" de football.

Au terme de ce nul, l'AS FAR a conforté sa
troisième place avec 28 points, à deux longueurs
du Raja Casablanca et à trois du Wydad, dont les
matches ont été reportés en raison de leur enga-
gement en Coupes africaines.

Les deux matches disputés ce soir entre
l'Olympic Safi et l'Ittihad de Tanger et entre la
Renaissance Zemamra et le Chabab Mohamme-
dia se sont soldés sur un score de parité, 1 but
partout.

La RCAZ a ouvert le score sur pénalty par

Abdou Djamilou Atchabao (60è), alors que Sa-
laheddine Icharane a remis les pendules à l'heure
pour le SCCM dans le temps additionnel
(90+5è).

Quant au match OCS-IRT, les Safiots ont
ouvert la marque grâce à Hamza Khabba (50è),
avant qu’ Axel maye n'égalise pour les Tangérois
dans les derniers souffles de la rencontre
(90+2è).

Dimanche, trois matches devaient avoir lieu,
opposant le FUS au MCO, le MAS à la RSB et
le HUSA au CAYB. Sachant que cette manche a
été tronquée de deux rencontres, à savoir WAC-
DHJ et RCOZ-Raja, et ce en raison de l’engage-
ment continental des deux clubs casablancais.



Délivré ? Incinéré en tout cas. Le corps
réduit en cendres une fois l’esprit envolé.
Grâce au contrat-obsèques et à la somme
exorbitante qu’il a coûté, je n’ai pas à m’oc-
cuper de la cérémonie. Je ne verrai pas non
plus la plantureuse employée des pompes fu-
nèbres qui était venue à mon appartement
avec une jupe ultra-courte très convaincante,
mais des hommes en gris dans un corbillard
gris sous un ciel gris. Le crématorium est au
fin fond d’une lointaine banlieue, une vaste
pièce dépouillée trop éclairée. J’ai choisi de la
musique vocale de Monteverdi et le quintette
pour clarinette de Mozart. Nous sommes
une dizaine. Il reste si peu de monde pour se
souvenir de votre existence quand vous vivez
longtemps. J’ai rédigé un texte d’adieu où il
est question d’un homme discret sachant cul-
tiver son jardin et offrir aux passants la
beauté des fleurs. Je me sais aussi incapable
que ma sœur de le lire sans éclater en san-
glots. C’est un employé du crématorium qui
le fera, d’une voix indifférente. Je fixe le cer-
cueil sans le voir. Je sais que dessous s’ouvrira
une trappe et les flammes réduiront cadavre
et cercueil en cendres. Présent à la cérémonie,
apparemment vivant mais vide, anesthésié.
Sans pensée, sans émotion, sans réaction, je
reçois l’urne, enveloppée de velours bleu et
nous nous retrouvons dehors, perdus.

Liliane et moi nous relayons auprès de
ma mère, hagarde, incohérente, dévorée d’un
chagrin qui ne cèdera qu’à l’épuisement
quand les calmants finissent par l’endormir
à la maison de retraite. 

Mon père n’est plus. Je suis. Vraiment ?
Qu’y suis-je donc ? 

Fils de personne ? 
Je ne me sens pas vraiment exister à cou-

rir les administrations, remplir des dossiers,
fournir des certificats de décès, tenter de dé-
nouer les affaires non réglées de Manosque,
déménager ma mère d’un appartement pour
couple à un studio avec les mêmes meubles,
le même canapé, la même télévision, à l’em-

mener promener son chagrin quand le temps
le permet, au moins aller, bien couverte, voir
les roses du jardin. Elle s’appuie à mon bras,
elle refuse les cannes «j’aurais l’air d’une
vieille». 

Elle est seule désormais. Il y a les soi-
gnantes. Il y a la télé. Au restaurant, elle parle
un peu avec les autres veuves. Pas d’hommes.
Je suppose qu’ils sont tous morts. Pas solides
les hommes. On propose aux pensionnaires
des jeux, des animations, des concerts avec
accordéon et chansons d’antan. On stimule
leur mémoire. Scrabble et mots croisés. La se-
maine suivant le décès, ma mère a tout refusé.
Elle voulait seulement Liliane et moi, tout le
temps, toujours disponibles. Elle ne compre-
nait pas ou faisait semblant de ne pas com-
prendre que nous puissions avoir notre vie,
notre travail. Elle pleurait chaque fois que
nous la quittions. Elle parlait sans cesse au dé-
funt, criait depuis son fauteuil : «Mais où es-
tu donc ? Tu pourrais venir quand je t’appelle.
Encore au jardin ? Ne reste pas en plein soleil
! Va me cueillir de la ciboulette pour le dîner».
Maintenant elle l’évoque de moins en moins.
Va-t-il finir effacé de sa mémoire comme ap-
paremment sa mère dont elle ne parle jamais
ou son frère mort il y a 20 ans? 

Je quitte la maison de retraite avec un sen-
timent de délivrance. Je dépose Liliane chez
elle. Et, mes tâches du jour accomplies, je re-
gagne mon appartement. Jamais je n’en ai au-
tant apprécié le calme et la solitude. J’y vis
dans le silence ou les musiques que j’ai choi-
sies. Je m’y trouve parfaitement bien. Je peux
me rendre à pied ou en vélo à l’université.
Quelques minutes de voiture et me voilà dans
le Bois de la Cambre ou la hêtraie de la forêt
de Soignes. Ma bibliothèque est une amie fi-
dèle. Des centaines de romans, des univers de
rêve qui font partie de ma vie depuis que je
sais lire et écrire. Pas de télé. Une chaîne Hifi
perfectionnée et un inestimable tapis en soie
de Perse, dernier vestige de la présence de
Mathilde dont j’ai divorcé il y a trente ans.  Ce

soir pourtant, ce refuge ne me suffit pas.
Perdu, je me sens perdu. Que m’a appris,
papa, ton absence même de ton vivant, ta dé-
fection aux moments où enfant et adolescent
j’aurais eu le plus besoin d’un modèle de force
et d’autorité ? D’un homme de haute stature
à la Billy-the-Kid. Il descend de sa Chevrolet
vert métallisé, entoure de son bras musclé les
frêles épaules d’Olivier petit garçon et d’une

voix basse et vibrante, le console d’avoir été
traité de «lépreux» par Merschout. Ma mère
pique-t-elle une de ses crises ? Nous menace-
t-elle de suicide ? Il fait à ma sœur et moi un
rempart de son corps, il s’interpose en gron-
dant comme un lion, il saisit un brumisateur
et asperge d’eau fraîche le visage de ma mère
qui en reste toute saisie.

(A suivre)

Expresso

John Cox, l'un des nombreux candidats
républicains sur les rangs pour rempla-

cer le gouverneur de Californie, menacé
de révocation lors d'un prochain référen-
dum, a fait sensation mardi en invitant un
ours brun à son meeting. Le candidat a en
effet décidé de faire campagne sur le
thème de "la belle et la bête", "la belle"
étant pour lui le gouverneur démocrate
Gavin Newsom, réputé pour son sourire
hollywoodien et son physique de cinéma,
tandis que lui-même se présente comme
"la bête" qui va bousculer la routine poli-
tique californienne.

"Les jolis politiciens ont échoué en Ca-
lifornie", a lancé le candidat lors d'un mee-
ting à Sacramento, capitale administrative
de l'Etat. "Nous avons besoin de grands
changements bestiaux pour la sauver. Je
vais réduire les impôts, rendre la Californie
plus abordable et secouer Sacramento", a-
t-il assuré.

L'ours brun est en outre le symbole de
la Californie et figure en bonne place sur
son drapeau.

Pour son coup de publicité, John Cox
a eu recours à un ours kodiak, considéré
comme la plus grande espèce d'ours. Il
s'agit en l'occurrence d'un animal baptisé
"Tag", 500 kg environ, né en captivité et
dressé pour figurer dans des films et séries.

De caractère visiblement placide, Tag
s'est contenté mardi d'attendre patiem-
ment la fin de l'allocution de John Cox,

grignotant des friandises données par son
dresseur ou faisant sa toilette à grands
coups de langue.

L'utilisation de l'ours à des fins poli-
tiques et publicitaires a été vivement criti-
quée par des défenseurs des animaux,
comme l'organisation PETA qui a jugé
"malheureux et honteux que Tag l'ours ko-
diak ait été exploité de la sorte". "Les ours
doivent être laissés en paix, pas retenus
dans un enclos sur du bitume et transpor-
tés à des événements", a réagi l'ONG sur
Twitter, exhortant "quiconque ayant une
once de décence à laisser les animaux sau-
vages en dehors de leurs opérations publi-
citaires".

Le nombre de signatures requis pour
organiser un référendum sur la révocation
du gouverneur Newsom a été atteint (en-
viron 1,5 million). Aucune date n'a encore
été fixée pour le scrutin, qui devra deman-
der aux électeurs de l'Etat s'ils veulent rem-
placer M. Newsom et si oui, par qui.

C'est grâce à un tel référendum que la
star Arnold Schwarzenegger avait été élue
en 2003 à la tête de l'Etat le plus peuplé
des Etats-Unis pour le compte du Parti ré-
publicain.

Sondages et experts estiment que
Gavin Newsom devrait être en mesure de
conserver son poste, les électeurs califor-
niens ayant majoritairement voté pour le
camp démocrate lors des dernières élec-
tions.

Un candidat au poste de gouverneur de
la Californie fait campagne avec un oursCornets au chocolat

Ingrédients:

Pâte:
500g de farine

150g de beurre fondu
50g de sucre en poudre
2 sachets de sucre vanille
1 oeuf
1 verre ½ de lait (verre à thé)
Pour la farce noire :
400g de chocolat (plaque), 1 pot de choco à
tartine, 250 g d’amandes concassées.
Pour la farce blanche :
400g de choco blanc, 1 pot de choco à tartine
blanc, ou 1 boîte de lait concentré, 250g
d’amandes concassées.

Préparation:

Verser la farine dans un saladier, faites un
puits au milieu, ajouter le beurre, le sucre, le
sucre vanille, l’oeuf  et mélanger, ajouter le lait
peu à peu(si nécessaire) travailler la pâte envi-
ron 5mn, on obtient une pâte souple.
Etaler la pâte au rouleau, couper des bandes,
rouler autour des moules huiles, et poser sur
une plaque allant au four. Enfourner à four
chaud (200*C). Laisser-les cuire et prendre
une belle teinte dorée.
Faites fondre le choco, mélanger au choco à
tartiner, et les amandes. Laisser prendre un
peu.
Prendre un cornet, le remplir de choco, et dé-
corer (au choix). Laisser le choco prendre.
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